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75, rue de l’Aéropostale
(rocade ouest - proche Aéroport) - POITIERS

400 m2 dédiés “bien-être” 
avec Centre d’Essai SPAS

05 49 00 4000
à partir de 4 990€ 

www.piscineplaisir.fr

Miss France 2010

Votez 
pour elle

P. 23

climat P. 3

Un Poitevin 
filmera 
Copenhague

urbanisme P. 6

Rue Carnot, 
l’élégante

économie P. 10

Au bonheur 
des AMAP

sPort P. 16

Le rugby  
façon 
Fernandes

sPectacles P. 18

Henri-Langlois, 
on tourne !

Dîner du 24 décembre
Déjeuner du 25 décembre

Déjeuner du 1er Janvier
 Menu : 58€/pers.

40, rue des Coteaux - 86190 Vouillé - Tél. : 05 49 51 80 43
info@chateau-perigny.com - www.chateau-perigny.com

vous accueille pour les 
Fêtes de Fin d’Année

A partir de 20h, apéritif au Champagne
A 21h15, dîner avec animation magie
A 23h30, soirée dansante animée par P. GILET
Dîner au Champagne (½ bouteille/pers., eaux minérales & café)
Prix : 135€/personne

Soirée du 31 décembre
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86280 SAINT BENOîT - 86100 CHÂTELLERAULT

OFFRE SPÉCIALE
1 nuit avec petit déjeuner pour 2 personnes

dans l’un des Châteaux de France
sélectionnés pour cette occasion*

05.49.629.700  www.espace-verandas.com
*pour toute commande de véranda avant le 31 janvier 2010. Offre soumise à conditions.
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Le journaliste poitevin 
Benoît Théau, 
qui sera au cœur 
de la Conférence 
de Copenhague, 
présentera, du 7 
au 18 décembre, 
un journal vidéo en 
direct sur sa Web TV.

n christophe mineau
cmineau@7apoitiers.fr

En créant une Web TV ex-
clusivement consacrée à 
la Conférence de Copen-

hague, Benoît Théau a décidé 
de relever un ambitieux défi. 
Convaincu que les questions 
Nord-Sud et le développe-
ment durable constituent des 
enjeux politiques majeurs, le 
journaliste poitevin indépen-
dant entend profiter de cette 

15e Conférence sur le Climat 
pour informer le public sur 
l’avancée des négociations et 
faire découvrir les bonnes pra-
tiques en matière de dévelop-
pement durable. “Tout l’intérêt 
de Copenhague, au-delà des 
négociations entre les grands 
dirigeants du monde, est de 
sensibiliser un peu plus de 
citoyens à la juste cause du 
développement durable et des 
enjeux climatiques.”  
 
u  RepoRtages, inteRviews, 

tRibunes…
Du 7 au 18 décembre, Benoît 
Théau, qui  a déjà participé à de 
nombreuses conférences plané-
taires, réalisera, en collabora-
tion avec sa consœur Stéphanie 
Lemoine, un véritable travail 
d’information, s’attachant no-

tamment à décrypter les “off” 
de ces négociations.  “Ce qui se 
passe en coulisses est toujours 
déterminant dans ce genre de 
rencontres”, explique-t-il.
Un reportage vidéo quotidien 
sur les rapports Nord-Sud, les 
manifestations prévues dans 
la capitale danoise pendant le 
sommet, les initiatives de proxi-
mité réussies en matière de dé-
veloppement durable, ainsi que 
des interviews d’hommes et de 
femmes politiques, de repré-
sentants d’ONG et de gens de 
la rue (…) mobiliseront Benoît 
Théau et Stéphanie Lemoine 
24 heures sur 24. 
Le sociologue et philosophe 
Edgar Morin fera part de ses 
impressions dans une tribune 
quotidienne, tandis que le des-
sinateur Piem livrera sa vision 

du changement climatique. Dès 
aujourd’hui, une interview de 
la navigatrice Isabelle Autissier 
est en ligne sur le site. 
Cette Web TV, la seule qui fonc-
tionnera en direct de Copenha-
gue, a pour ambition de créer 
un relais incontournable entre 
les enjeux considérables de la 
conférence et les attentes des 
peuples, où qu’ils se trouvent 
sur la planète. Le challenge 
est de taille. On se souviendra 
peut-être longtemps que c’est 
un Poitevin qui n’a pas hésité à 
le relever. 

Web TV à Copenhague : www.
le.developpement-durable.tv  
Découvrez en plus sur Benoit 

Théau et le sommet de 
Copenhague sur notre site 

www.7apoitiers.fr

climat

Une Web TV poitevine 
à Copenhague

Benoît Théau est prêt pour le grand “show climatique“ de Copenhague.

N’avez-vous point 
remarqué que les 
premiers frimas dopaient 
les élans solidaires ? 
Comme si l’hiver seul 
savait raviver les couleurs 
de la générosité. 
L’ère des grandes 
causes populaires et 
des appels aux dons 
a sonné. Loin des 
paillettes télévisuelles 
et des nécessités 
d’encouragement à la 
recherche médicale 
et du soutien aux plus 
démunis, les souffreteux 
de tout poil auraient tort 
de ne pas forcer leur 
destin. 
La tentation, autant 
que la peur du vide, 
n’échappera donc pas au 
rugby poitevin. Et à ce 
Stade qui s’illustre depuis 
des… lustres à aller mal 
quand on pense qu’il 
va mieux. Vidé de son 
sang par une gestion 
financière erratique et 
éconduit par les grands 
argentiers municipaux, le 
club centenaire n’a plus 
que ses yeux pour pleurer 
son dépôt de bilan 
imminent. 
Tout juste se rattache-t-il 
encore aux branches de 
la compassion. Allons 
donc, messieurs dames, 
ne pouvez-vous pas 
faire un petit geste ? 
Au rendez-vous de la 
soupe populaire, l’ovalie 
dévastée a besoin de 
vous. 
Alors que la France 
tout entière se lamente 
d’une… main au ballon, 
le Poitiers du rugby 
n’espère plus que 
plusieurs mains à  
la poche. La vôtre  
sera-t-elle aussi trouée 
que la sienne ? 

Nicolas Boursier



7 ici
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Feuilletez le journal en ligne sur
www.7apoitiers.fr

Réservez dès maintenant 
votre espace publicitaire 

dans le numéro 
de la semaine prochaine

regie@7apoitiers.fr
Tél. 09 60 51 44 66

Sipéa a prévu de construire 191 logements d’ici à 2015.

La Ville de Poitiers 
reprend la main 
sur la politique du 
logement social, via 
l’augmentation de 
capital de Sipea. 

n christophe mineau
cmineau@7apoitiers.fr

La politique du logement 
social à Poitiers est en de 
bonnes mains. C’est en 

tout cas ce qu’Alain Claeys 
et son adjoint au Logement, 
Bernard Cornu, s’efforcent de 
démontrer depuis quelques 
jours. La recapitalisation du 
bailleur social Sipea par ses 
actionnaires (Ville de Poitiers, 
CGLLS(1), Caisse des Dépôts et 
Consignations et Caisse d’Epar-
gne) à hauteur de 12 millions 
d’euros sur les cinq années à 
venir (dont 2,1 millions d’euros 
pour la Ville de Poitiers et 
8 millions pour la CGLLS), at-
teste l’évidence.
Tout est parti des tractations 
sur les moyens octroyés à 
Sipea pour que ce dernier 

mène à bien son programme 
d’investissement qui s’élève 
à 112 millions d’euros pour les 
six années à venir. De 2009 à 
2015, Sipea a prévu de réha-
biliter 2 000 logements, d’en 
construire 191 et d’en détruire 
36.   

u  bailleuRs RecadRés
A cette occasion, la Ville de 
Poitiers, actionnaire majoritai-
re au sein de Sipea (mais aussi 
à Logiparc), a voulu réaffirmer 
qu’elle était bien la patronne, 
en vertu d’un principe simple, 
“je paie, je décide”.
Bien entendu, Bernard Cornu 
le dit autrement. Mais lorsque 
l’adjoint au logement parle 
de “l’élaboration d’un pacte 
d’actionnaires, d’évaluation et 
de situation d’étape chaque 
année”, on sent bien sa vo-
lonté de recadrer les bailleurs 
sociaux “qui ne sont que les 
opérateurs de notre politi-
que.” Même son de cloche 
du côté d’Alain Claeys. “Nous 
n’avons pas signé un chèque 

en blanc.” C’est ainsi que la 
contribution de la Ville de Poi-
tiers est liée à la réalisation du 
programme de réhabilitation 
du parc de logements de Sipea 
aux Couronneries…

u  guichet unique
Autre préoccupation des élus et 
du député-maire : “la maîtrise 
des charges de gestion et les 
frais de fonctionnement.”
Plus globalement, la Ville 
souhaite une politique du 
logement social qui favorise 
davantage la “mixité sociale”, 
pointant le doigt, ici et là, sur 
une tendance à la “ghettoïsa-
tion” de certains quartiers de 
Poitiers. Une dérive à laquelle 
Bernard Cornu ne se résigne 
pas. “C’est pour éviter la for-
mation de ces ghettos que 
nous voulons l’élaboration 
d’un dossier unique lors d’une 
demande de logement social 
afin de mieux gérer son attri-
bution.” Dont acte.   
  
(1)  Caisse de Garantie du Logement Locatif 

Social.

logement social

Le payeur est
le décideur



L’ONG poitevine 
Initiative et 
Développement 
lance, samedi 
prochain, l’opération 
“Paquets Cadeaux 
Sid’Espoir”, pour 
financer des projets 
de lutte contre le sida 
au Tchad. 

n nicolas boursier 
nboursier@7apoitiers.fr

Quinze ans de vie. Quinze 
ans d’actions. Née sur 
le sol poitevin, Initia-

tive Développement grandit 
à travers le monde. En Haïti, 
où ont perlé ses premières 
sueurs, au Tchad, au Togo, aux 
Comores, au Bénin, au Congo 
Brazzaville et en Chine, où elle 
essaime ses aides aux peuples 
en souffrance, l’ONG martèle 
son engagement à combattre 
l’immobilisme.   
Depuis 2005, ses efforts au 
Tchad se concentrent sur le 
soutien et l’accompagnement 
au développement du cen-

tre Djenandoum Naasson de 
Moundou. 
Ouvert il y a cinq ans, mais 
géré depuis seulement avril 
dernier par une association de 
droit tchadienne, ledit centre 
suit à ce jour 1892 patients, 
dont 112 enfants, atteints du 
VIH, coordonnant au-delà les 
actions de dépistage et de 
prévention du virus sur la ville. 
“Avec 10 € par mois, au Tchad, 
on soigne un malade porteur 
du VIH”, explique Alexandra 
Besnard, d’Initiative Dévelop-
pement. Autant dire que tou-
tes les bonnes volontés sont 
les bienvenues pour subvenir 
aux besoins d’une population 
meurtrie. 

u  appel aux bénévoles
Du 28 novembre au 31 dé-
cembre, l’opération “Paquets 
Cadeaux Sid’Espoir” portera 
haut le pavillon de la solida-
rité. Chaque jour, pendant plus 
d’un mois, à l’entrée du ma-
gasin Cultura de Chasseneuil,  
des bénévoles d’ID propo-
seront d’envelopper avec du 

papier-cadeau tous les achats 
effectués. Quiconque accep-
tera de donner fera un geste  
salvateur pour la prise en  
charge des malades de 
Moundou. 
L’an passé, 5 862 € avaient 
ainsi été collectés. 2009 doit 
faire mieux. “Grâce à ces 
fonds, nous pouvons préserver 
la qualité des soins tout en 
garantissant la gratuité aux 
plus démunis”, insiste Alexan-
dra Besnard. L’opération est 
dans les cartons. Sa réussite 
ne dépend que de vous. Des 
clients de Cultura et des béné-
voles qui sommeillent en vous. 
“Nous en manquons, comme 
nous manquons de parrains”, 
lance l’ONG poitevine. A bons 
entendeurs…

Initiative développement
29, rue Ladmirault

86000 Poitiers
Tél. 05 49 60 89 66

www.id-ong.org. 
Sid’Espoir. 

Renseignements 
sur id.cultura@id-ong.org

Le centre Djenandoum Naasson de Moundou suit 
plus d‘une centaine d’enfants atteints du VIH.

solidarité

Des cadeaux pour le Tchad

7 ici
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vite dit
jUstiCE
Patrick Dubreucq est libre
Condamné en première instance à huit mois dont quatre 
ferme, pour violence sur une personne dépositaire de 
l’autorité publique lors des manifestations anti-carcérales 
du 10 octobre à Poitiers, le Tourangeau Patrick Dubreucq 
est aujourd’hui libre. La Cour d’appel a en effet réduit, 
jeudi dernier, sa peine ferme à un mois. Celle-ci ayant 
déjà été purgée, l’homme de 51 ans a pu quitter la prison 
de Vivonne.

ContRACEPtion
Les femmes favorables à ségolène Royal
67% des femmes sont favorables au chèque contraception 
que Ségolène Royal cherche à diffuser dans les lycées du 
Poitou-Charentes, selon l’étude menée par l’Ifop pour le 
compte du quotidien 20 minutes. Plus précisément, ce 
sondage démontre que 79% des 18-24 ans approuvent 
la démarche, contre seulement 52% des plus de 65 ans. 
Les 35-49 ans sont 70% à féliciter la présidente du 
Conseil régional. Laquelle déplore, dans un communiqué, 
“le blocage du ministère de l’Education nationale pour 
distribuer aux infirmières scolaires les Pass’Contraception”. 
Elle poursuit que la Région continuera à leur envoyer les 
colis. Celles-ci “procèderont, en leur âme et conscience, 
à la distribution.”

AgRiCULtURE
C’est noël à “Bienvenue à la Ferme”
L’association “Bienvenue à la ferme” tiendra son 
15e Noël fermier les samedi 12 (de 14h à 18h) et 
dimanche 13 décembre (de 10h à 18h) à la Maison de 
la Forêt de Montamisé. Ce marché, uniquement composé 
de producteurs locaux, servira vos desseins pour la 
conception de menus de fêtes inédits.
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dossier
cœur d’agglo

Rue Carnot, 
la “dolce vita”

intégrée à la piétonnade, 
la rue Carnot va changer 
de visage. Fini les voitures 

stationnées à droite, à gauche 
et au centre de la rue, autre-
ment dit partout. Fini aussi les 
trottoirs exigus et incommodes 
pour les piétons et les person-
nes à mobilité réduite. Dans 
les desseins du projet “Cœur 
d’agglo”, la rue Carnot sera 
d’abord une vaste esplanade 
sur le modèle du parvis de la 
place Leclerc, une rue ouverte, 

aérée et conviviale, désertée 
par les voitures.
Le sens de la circulation sera in-
versé, la rue de la Tranchée et la 
rue Carnot devenant une entrée 
de ville vers le parking Carnot 
(la boucle Carnot) où chacun 
sera invité à garer son véhicule, 
tandis que quelques places de 
stationnement subsisteront en 
surface pour les livreurs et les 
personnes handicapées. La mu-
nicipalité prend ainsi le pari d’un  
changement de mentalité des 

Poitevins qui ne pourront plus 
traverser le centre-ville de part 
en part.   

u libérée de la circulation
“La rue Carnot était une rue 
mal calibrée. Libérée de la 
circulation automobile et du 
stationnement plus ou moins 
anarchique, elle deviendra ainsi 
une vraie place à l’italienne. 
D’ailleurs, le projet Cœur d’agglo 
prévoit de multiplier ces placet-
tes, de vrais petits espaces de 

rencontres assez simples mais 
conviviaux où tout un chacun 
pourra se retrouver et faire une 
petite pause”, explique Nadia 
Herbreteau, paysagiste urbain 
au sein du cabinet Ilex. Une rue 
Carnot sur le mode “dolce vita”.  
Les Italiens aimeront. Les Poite-
vins aussi ! 
Incontestablement, le piéton 
et le cycliste retrouveront toute 
leur place dans un environne-
ment plus apaisé, délesté du 
bruit des voitures. Un vrai luxe. 

Le projet favorise aussi les com-
merces existants, particulière-
ment les cafés et restaurants qui 
pourront accueillir leur clientèle 
sur des terrasses agréables et 
ombragées où les couples avec 
enfants pourront se retrouver en 
toute sécurité. 
Seul le passage du bus à haut 
niveau de service (un toutes les 
11 minutes !) viendra rompre la 
quiétude des lieux. Mais pour 
déverser son flot de nouveaux 
piétons. Alors…

Demain

L’espace situé entre la Place Leclerc 
et la rue Carnot sera piétonnier. Le 
parvis aéré et pavé permettra aux 
cafés et restaurants de prendre 
leurs aises en terrasses.

n christophe mineau - cmineau@7apoitiers.fr Aujourd’hui
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dossier

Un sol en pierre calcaire
Des travaux ordonnés
Du côté des travaux, on 
commence à y voir plus clair. 
Ceux de la place centrale 
débuteront dès septembre 
2012. Le réaménagement des 
rues Victor-Hugo et Aristide-
Briand suivra. Les travaux de 
la rue Carnot ne seront lancés 
qu’au tout début 2012, avant 
la piétonnisation de la rue 
Magenta et la construction 
du nouveau square. Enfin, 
les jardins du Puygarreau ne 
sortiront de terre qu’à la fin 
2012.

Cœur d’agglo en chiffres
Le projet “Cœur d’agglo”, c’est 
3,5 hectares d’aménagement 
et 75 arbres plantés (Sophora 
Japonica, Gleditsia..), tandis 
que quelques tilleuls seront 
conservés rue Magenta. C’est 
aussi un budget estimé à 
25 Me, dont 14 Me pour la 
voirie et les espaces verts. 
Le coût de la déconstruction 
de la passerelle et de la 
construction du viaduc des 
Rocs s’élèvera à 20 Me.

sol en pierre calcaire 
blanche
Toute l’attention des 
architectes des Ateliers Lion 
et d’Ilex Paysage Urbanisme 
se porte actuellement sur 

le choix de revêtement du 
sol. Les initiateurs de “Cœur 
d’agglo” ont opté pour une 
pierre de calcaire blanche, 
de la même tonalité que le 
tuffeau des façades. Encore 
faut-il choisir un support 
adapté au passage du bus 
à haut niveau de service  (5 
à l’heure) et au confort de 
marche des piétons. Il faut 
donc trouver une pierre 
tout à la fois résistante et 
non glissante. Sans droit à 
l’erreur, car ce sont 35 000 m2 
de revêtement qui sont 
concernés. D’où les analyses 
techniques et les études en 
cours actuellement au sein du 
cabinet Lion.

Façade du Printemps
Après avoir rencontré le 
Pdg du Printemps, Maurizio 
Berlotti, il y a quelques 
semaines, Alain Claeys a 
précisé qu’il n’avait été 
question “à aucun moment 
du départ du grand magasin 
du centre-ville”. Les choses 
se précisent donc pour la 
restauration de sa façade 
(une priorité pour les élus), 
le maire de Poitiers devant 
rencontrer les propriétaires 
des murs dans les jours qui 
viennent…

Cinq Poitevins donnent leur sentiment sur le projet “Cœur d’agglo”  
et le réaménagement de la rue Carnot.

l’avis des poitevins

James : “Il était grand temps d’agir”

thérèse, présidente du Comité 
de quartier de Blossac, du Bourg 
st-Hilaire et de Rivaud : “J’avoue 
que je ne me suis pas encore inté-
ressée au projet. Pourtant, on en 
parle en ville et dans les journaux. 
Alors peut-être que vu mon âge, 
je me dis que ce n’est pas pour 
moi… Enfin, j’attends de voir pour 
juger. Mais pour tout vous dire, 
quand on n’est plus tout jeune 
comme moi, on n’aime pas trop 
les changements. J’ai pris mes 
habitudes et cela ne me dit rien 
de les modifier. Bon, de toutes les 
manières, je n’aurai pas le choix. 
Je ferai avec. Et puis je vous en re-
parlerai quand les travaux seront 
achevés.”

james, patron de bar dans la rue 
de la tranchée : “Il était temps 
d’agir et de rénover le centre-
ville après 30 ans d’immobilisme 
et les cinq mandats de Jacques 
Santrot. Cela fait tellement long-
temps que j’entends parler de 
ce projet de rénovation, depuis 
une petite dizaine d’années au 
moins, que je jugerai sur pièce. 
Pour l’instant, on n’a vu que de 
la com’ et de belles photos. Alors 
on a hâte de voir des choses se 
réaliser. S’agissant des travaux 
rue Carnot, je suis très réservé sur 
l’idée de sortir du parking par la 
rue Charles-Gide avant de slalo-
mer du côté des rues étroites de 
St-Hilaire et de la rue du Cuvier.” 

Maryline, négociatrice immo-
bilière, habite Poitiers depuis 
10 ans :  “C’est vraiment un 
beau projet. « Cœur d’agglo », 
pour ce que j’en sais, et d’après 
ce que je vois avec la rénova-
tion de la mairie, va inciter les 
Poitevins à rénover leurs faça-
des d’immeubles. Poitiers n’en 
sera que plus belle. Piétonner 
l’hypercentre, à l’image de ce 
qui va se faire rue Carnot, est 
une bonne idée car, aujourd’hui, 
il n’est pas très agréable de 
prendre un verre en terrasse à 
cause du bruit des voitures. Au 
moins, avec « Cœur d’agglo », 
on paiera des impôts utiles. Et 
ça, c’est positif.” 

Richard, commercial, Poitevin 
depuis 5 ans, arpente le centre-
ville tous les jours : “Ce projet 
me plaît bien. Il est indispensa-
ble pour revitaliser le commerce 
dans le centre-ville qui ne se 
porte pas si bien que ça depuis 
le développement des grandes 
surfaces en périphérie. Poitiers 
est une ville qui possède un ca-
chet et mérite d’être revalorisée. 
La logique de faire déboucher 
chaque entrée de ville vers un 
parking est très intéressante car, 
au moins, cela obligera les gens 
à se balader à pied. Personnelle-
ment, je vais en ville à pied tous 
les samedis matins en partant 
de la rue de la Châtonnerie. ” 

André, habite depuis 20 ans 
rue de la tranchée : “Cœur 
d’agglo, c’est pas mal. Concer-
nant, la rue de la Tranchée, 
je l’ai connue à double sens 
avec des bus et des tramways. 
Alors je me dis que cela ne 
serait pas mal de la remettre 
comme c’était il y a cinquante 
ans, à la fois entrée et sortie 
de ville. Pour cela, comme 
je l’ai dit à la mairie dans le 
questionnaire que j’ai rempli, il 
faudrait supprimer les 52 pla-
ces de stationnement qui sont 
occupées le plus souvent par 
les voitures des étudiants, car 
tous les propriétaires, eux, ont 
un garage.”



repères
EnQUêtE
Qui c’est ce  
g. Ardeneau ?
Au terme de son enquête, 
Hoaxbuster est arrivée 
à la conclusion qu’ “il 
n’y avait aucune trace 
d’un G. Ardeneau dans 
l’organigramme du 
ministère de l’Intérieur”. 
Que “la Marianne de l’en-
tête du document n’est 
pas à la bonne place”. 
Que “le courrier n’est pas 
signé et ne mentionne 
pas les coordonnées de 
son expéditeur.” Et sur 
le fond ?, questionne 
Hoaxbuster.  “Mêmes 
incohérences”, rappellent 
ses dirigeants. Le fameux 
Monsieur Ardeneau 
explique que les 
panneaux de signalisation 
seront supprimés à 
partir du 1er janvier, 
mais il demande dans 
le même temps “que 
les préfets gardent le 
silence sur cette affaire 
jusqu’aux Régionales, 
programmées en mars.” 
Bizarre, vous avez dit 
bizarre ?

SITe DU FUTURoSCope

Renseignements : sci pierre & Marie curie
Patrick Voisin – Tél. 05 49 46 37 16 – Port. 06 89 33 56 41

Fax : 05 49 46 47 07 – patrickvoisin@boutillet.fr

1 plateau de 600 m2

2 plateaux de 750 m2 chacun

Immeuble de bureaux de 5 000 m2

Immeuble de bureaux de  2 100 m2

A louer… A vendre…

7 ici
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vite dit
sAnté
journée du dépistage de l’artérite au CHU
Une journée de dépistage de l’artériopathie oblitérante 
des membres inférieurs (ou artérite) sera proposée 
gratuitement, le jeudi 28 novembre, de 9h à17h, au niveau 
de la salle de conférences de la tour Jean-Bernard, pour 
toutes les personnes de plus de 70 ans ou les hommes et 
femmes diabétiques et/ou fumeurs de plus de 50 ans. 

Pour tout renseignement, 
contacter Pierre Fouché au 05 49 44 37 90.

éDition
Découvrez les Plaisirs du Pictavien
L’édition 2010 des “Plaisirs du Pictavien” vient de sortir. Le 
guide-magazine de 160 pages, tout en couleurs et papier 
glacé, réalisé par Aude Potiron et David Pascaud, vous 
fera notamment découvrir un grand dossier sur “la cuisine 
féminine masculine, les papilles ont-elles un sexe ?”

Liste des distributeurs du guide 
sur www.lepictavienediteur.com 

nUMéRiQUE
Make Art envahit Poitiers
L’édition 2009 de Make Art, festival dédié aux mondes du 
logiciel et des arts numériques, investit Poitiers du 8 au 
13 décembre. Performances, expositions, présentations et 
ateliers, situés au croisement de l’art et de la programmation 
de logiciel, créeront une nouvelle fois l’événement.

Pour informations : http://makeart.goto10.org 

ConCERt
noël à saint-Cyprien
La chorale et l’orchestre de l’université organisent un 
concert à l’église Saint-Cyprien aux Trois-Cités, le mercredi 
16 décembre à 20h30, avec une programmation éclectique 
(gospels, Schubert, Mozart, Gounod…). Entrée libre.

L’information émane 
du Ministère de 
l’Intérieur et se 
veut confidentielle : 
à compter du 
1er janvier 2010, 
“les installations de 
panneaux annonçant 
la proximité de 
radars fixes ne seront 
plus systématiques.”  

n nicolas boursier 
nboursier@7apoitiers.fr

Les relances incessantes 
des associations contre 
la délinquance routière 

auront donc eu raison des ater-
moiements de la “France de 
Sarkozy”.      
Une missive, signée “G. Arde-
neau”, directeur de cabinet 
du ministre, et adressée tout 
dernièrement aux préfets de 
l’Hexagone, prévient qu’“à 
compter du 1er janvier 2010, 

les installations des panneaux 
annonçant la proximité des ra-
dars fixes ne seront plus systé-
matiques”. Damned ! Voilà qui 
va mettre en transe les usa-
gers de la route. Et ajouter du 
bon beurre dans les épinards 
avariés de la Nation. 

u  contRaventions  
à la Maison

10 000 € d’économisés, sur le 
coût de fabrication et de pose 

d’un seul panneau, ça vaut 
quand même le coup qu’on in-
nove. Pour une bonne nouvelle, 
c’est une bonne nouvelle. Et le 
pire, c’est qu’elle n’est pas seule. 
Le sieur Ardeneau l’écrit noir 
sur blanc : “L’affranchissement 
des courriers de contravention 
ne sera plus pris en charge 
par La Poste dès janvier 2010, 
lesdites contraventions étant 
expédiées en port dû.” “Si le 
contrevenant, ajoute le mi-

nistère, ne veut pas acquitter 
la taxe d’affranchissement et 
qu’il refuse le courrier, l’amen-
de sera doublée et réclamée 
par le Trésor Public. En cas de 
non-paiement, ce sera alors 
aux gendarmes et policiers de 
se présenter au domicile du 
susnommé pour encaisser les 
sommes, selon la procédure 
actuelle en vigueur.”
C’est beau un ministère qui 
craque. C’est beau un gouver-
nement qui baisse pavillon. 
C’est surtout con de vouloir 
se faire passer pour l’un et 
l’autre. Rien ne dit que les 
informations sus-livrées ne 
seront pas réelles un jour. Mais 
pour l’heure, il s‘agit d’une 
énorme blague. Que la société 
chasseneuillaise Hoaxbuster, 
entreprise spécialisée dans 
le canular informatique, s’est 
chargée de débusquer. 
Et vous, vous seriez tombés 
dans le panneau ?

sécurité routière

Fin de signalisation
pour les radars fixes ?

Fin de vie pour les panneaux ?
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regards

Medi..A..pparence
Chaque semaine 
et à tour de rôle, 
sept personnalités 
locales, issues du 
monde sportif, 
culturel, économique, 
universitaire (…) 
éclairent cette 
rubrique de leur 
analyse de l’actualité, 
locale, nationale ou 
internationale. De 
retour cette semaine, 
Christine Fernandez-
Maloigne, directrice 
de laboratoire à 
l’Université de Poitiers.

“
”

“Ecrire dans la rubrique “Regards” 
pour une spécialiste de la vision, 
même artificielle, quel bonheur ! 
Pour une fois que l’on me demande 
autre chose que des rapports admi-
nistratifs ! 
En plus, voisins et collègues me… 
regardent autrement. Je me rêve 
Carrie Bradshaw d’un feuilleton 
local palpitant. Bien sûr, dans l’ori-
ginal « Sex and the city », les hé-
roïnes ne sont guère débordées de 
travail, elles explosent les budgets 
fringues, juchées sur des talons 
impratiquables. 
Dans ces séries, tout n’est qu’appa-

rence. Mais n’en est-il pas de même 
pour l’information diffusée chaque 
jour dans pas mal de médias audio-
visuels ? Que tirer d’un journal de 
20h à la télé, ou de 7h à la radio, 
distribuant des vérités, parfois 
contradictoires, selon des objec-
tifs qui nous échappent souvent ? 
Comment établir nos opinions et 
priorités ? Les glaciers fondent-ils 
vraiment trop vite ? Doit-on sup-
primer la taxe professionnelle ? Les 
agriculteurs ont-ils raison de déver-
ser le lait ? Faut-il se faire vacciner 
en urgence dans des gymnases ?  
Quel est le bilan de notre président 

à mi-mandat ? Oui mais... Carla, elle 
est enceinte ou pas ?...
L’information est un pouvoir, mais 
à qui profite ce trop plein d’infor-
mations ? Ne pourrait-on arrêter 
de privilégier l’instantané et le 
sensationnel ? Ne pourrait-on pren-
dre le temps de digérer le fond de  
ces informations, bombardées dans 
l’urgence et la surenchère ?
Allez ! Demain, c’est mon anniver-
saire : en cadeau, promettez-moi 
d’éteindre la télé et de relire “7 à 
Poitiers” ! ”

Christine Fernandez-Maloigne



vite dit
EntREPRisEs
36% de PME
avouent “des
trésoreries tendues” 
Une enquête menée en 
octobre par le Medef 
de la Vienne révèle 
que 36% des dirigeants 
de PME locales jugent 
la situation de leur 
trésorerie “tendue”, 
voire “très tendue”. 
Identique à celui obtenu 
en juin 2009, ce résultat 
demeure inquiétant car 
les dirigeants n’étaient 
que 21% à souffrir d’un 
manque de trésorerie un 
an plus tôt. La raison ? 
Les entreprises françaises 
disposeraient d’un niveau 
de rentabilité trop faible. 

intERnAtionAL
Qui souhaite prospecter 
en inde ?
Le Centre de Commerce 
International, membre du 
réseau national Cap Inde, 
propose aux entreprises 
intéressées par la 
prospection du marché 
indien (dont la croissance 
attendue pour 2009 sera 
de 6,7%) de participer à 
la mission multisectorielle 
organisée par la CCI de 
Saint-Etienne, du 5 au  
12 décembre. 
Pour toute précision et 
demande de participation, 
contactez la CCIV/WTCPF
Catherine Légeron - 
clegeron@wtcpf.com - 05 
49 00 35 62

REnDEz-VoUs
tout savoir sur le 
mécénat de compétence
De 19h30 à 21h, le 
1er décembre prochain, 
le Love Money Café de 
Poitiers organise une 
soirée-débat sur le 
thème du “mécénat de 
compétence”. Animé 
par Vianney Lardeau, ce 
rendez-vous sera présenté 
par Claire Fournier, 
responsable partenariats 
et communication chez 
Koeo.net à Levallois-
Perret. Entrée libre.  
Pour infos, www.
mardinoustoo.com ou au 
05 49 41 04 33.
Le surlendemain, jeudi 
3 décembre, le même 
Love Money Café accueille 
le Père Jérôme pour 
un échange avec des 
jeunes en recherche 
d’emploi. Infos sur www.
lebistrotducure.net ou au 
05 49 46 20 91.

économie
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Rapprocher les 
producteurs des 
consommateurs 
en privilégiant les 
circuits courts : tel est 
l’objectif des AMAP 
qui ont vu le jour 
à Poitiers en 2008. 
Bilan un an après leur 
création.      

n christophe mineau 
cmineau@7apoitiers.fr

Les Associations pour le 
maintien d’une agricul-
ture paysanne (AMAP) 

se développent partout en 
France. Généralement nées de 
la rencontre entre un groupe 
de consommateurs et un pro-
ducteur, elles permettent de 
privilégier les modes d’appro-
visionnement de proximité et 
les circuits courts des denrées, 
tels les fruits et légumes, la 

viande, les œufs, le fromage.
Depuis 2008, la Communauté 
d’agglomération de Poitiers 
n’échappe pas au phénomène, 
les AMAP et des groupes de 
consommateurs poussant ici 
et là. On en compte désormais 
une dizaine sur la CAP, ce qui 
représente 500 consomma-
teurs qui ont choisi ce mode 
d’approvisionnement  sans 
oublier tous ceux qui fréquen-
tent les marchés urbains ou 
ruraux. 
A Poitiers Sud, 50 habitants se 
regroupent et achètent en com-
mun en remplissant un bon de 
commande. En face de ce demi-
millier de consommateurs, on 
recense 60 producteurs, dont 
deux maraîchers bio. 
“Si les circuits courts ont le 
vent en poupe, c’est qu’ils 
permettent de réduire la dis-
tance entre le producteur et 

le consommateur, mais aussi 
le nombre d’intermédiaires et 
donc de rétribuer à sa juste 
valeur le travail des produc-
teurs”, explique Samuel Bon-
neau, dirigeant de l’association 
Minga qui tente de promouvoir 
le commerce de proximité et 
une économie plus équitable.

u  500 consoMMateuRs  
et 60 pRoducteuRs

Après avoir connu un réel décol-
lage dans un contexte de crise 
économique, de renchérisse-
ment  des coûts de transport et 
d’insécurité alimentaire, “les 
AMAP doivent relever de nou-
veaux défis” selon Laurence 
Roucher, formatrice et moni-
trice à l’AFIPAR (Association 
de formation et d’information 
pour les paysans et les ruraux). 
“Il existe de réelles difficultés 
d’approvisionnement, en ma-

raîchage bio par exemple. Il 
faudrait agir sur la formation 
des jeunes agriculteurs et 
prévoir des réserves foncières 
dans les villes pour les consa-
crer à la culture biologique via 
un bail environnemental. Il 
serait aussi très utile de favo-
riser l’installation des jeunes 
agriculteurs qui souhaiteraient 
utiliser les circuits courts.” Afin 
de donner un second souffle 
aux AMAP.

Contact : www.7apoitiers.fr, liste des 
Amap et des groupes de consommateurs.

Les 5 et 6 décembre, le Centre 
socioculturel de la Comberie 
à Migné-Auxances organise 
son marché de Noël. Ce jour-
là, l’AFIPAR, en lien avec la 
CAP, assurera une animation 
dans le cadre des circuits 
courts entre agriculteurs et 
consommateurs.

consommation

Les AMAp victimes
de leur succès

Tous les vendredis après-midi, Alain Meihac vend ses légumes bio au Square Magenta.

11, place Jean de Berry - BP 257
86006 POITIERS - Tél. 05 49 41 25 00



repères
CEntRE D’APPELs
Euraxo choisit le site  
du Futuroscope 
Dominique Savart, 
Président Directeur 
général d’Euraxo, 
spécialiste de la 
réservation de billets de 
train pour les agences 
de voyages d’affaires 
et Claude Bertaud, 
Président du Conseil 
Général ont présenté, le 
vendredi 18 septembre, 
le projet d’implantation 
d’un centre d’appels 
sur la Technopole du 
Futuroscope. Euraxo 
est le premier centre 
d’appels spécialisé dans 
la réservation de billets 
de train qui propose ses 
services aux agences de 
voyages d’affaires, dans 
le cadre d’un contrat de 
sous-traitance. 100 à 150 
emplois vont ainsi être 
créés. Les prochaines 
sessions de recrutements 
auront lieu en décembre 
et janvier.

Retrouvez les offres 
d’emploi d’EURAXO sur le 
site www.emploi86.com

EsPACE wEB
Un lieu ouvert aux 
demandeurs d’emploi
Le Conseil général 
de la Vienne met à 
la disposition des 
demandeurs d’emploi 
un espace web pour 
faciliter leurs démarches : 
accéder aux sites internet 
d’emploi, déposer leur 
CV en ligne, envoyer 
leur candidature... Une 
dizaine de postes sont 
mis gratuitement à leur 
disposition. Merci de 
prendre contact avec 
Sébastien Lapierre 
au 05.49.49.42.44 
pour connaître les 
disponibilités de la 
salle - Conseil général 
de la Vienne  - Téléport 
1 - Arobase 1 - Avenue 
du Futuroscope - 86360 
Chasseneuil-du-Poitou.

économie
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50 télévendeurs(euses)
 H/F - Réf.11APoitiERs 
(postes pouvant convenir à 
des étudiant(e)s)
 
Société : LaSer Contact, acteur 
majeur de la relation client à 
distance offline et online. 
Poste/Missions : émission 
d’appels auprès des clients 
(particuliers) afin de vendre 
des produits d’assurances. 
Contrat proposé :  CDD de 6 à 
12 mois évolutif en CDI.
Rémunération (en € brut)  :  
fixe (1 365 €/mois) + prime 
NON PLAFONNEE + mutuelle + 
participation frais de repas et 
transport
Lieu : Chasseneuil-du-Poitou 
(86). 
Informations complémen-
taires : formation assurée et 
rémunérée. 
Formation/profil : goût du 
challenge, sens de la vente, 
sens de l’écoute, convaincant 
et tenace.

Agent de 
maintenance 
H/F
Réf.13APoitiERs

Société : entreprise agro-
alimentaire. 
Poste/Missions : entretien du 
parc de machines (préventif et 
curatif). 
Contrat proposé : CDI.
Lieu : Mirebeau. 
Formation/profil : bonnes 
connaissances en électroméca-
nique et électricité industrielle.  
Disponibilité et réactivité en 
rapport avec la production. 
Expérience souhaitée : vous 
avez 10 ans d’expérience en 
industrie alimentaire.

50 chargé(e)s de clientèle 
en réception d’appels 
H/F
Réf.12APoitiERs
 
Société : LaSer Contact, acteur 
majeur de la relation client à 
distance offline et online, 
Poste/Missions : vous prenez 
en charge la gestion d’appels, 
mails et courriers dans le do-
maine de l’énergie. 
Contrat proposé : CDD de 
6 mois évolutif CDI.
Rémunération (en € brut)  :  
fixe + prime + mutuelle à la 
charge de l’entreprise + parti-
cipation aux frais de repas.
Lieu : Chasseneuil-du-Poitou. 
Informations complémentai-
res : amplitudes horaires: 7h 
– 23h du lundi au dimanche. 
Expérience souhaitée : goût 
pour le contact, sens du 
service.

Chef d’équipe expérimenté 
en ravalement H/F
Réf.15APoitiERs
 
Poste/Missions : travail sur 
chantiers. Vous occupez le 
poste de chef d’équipe. 
Contrat proposé : CDI.
Lieu : Poitiers. 
Formation / profil : vous êtes 
autonome. Vous avez 5 à 8 ans 
d’expérience en ravalement. 
Permis B.

ingénieur de développement 
java H/F
Réf.17APoitiERs
 
Société : acteur majeur de l’as-
surance dans le Grand Ouest (CA 
de plus de 250 M€, 280 agen-
ces, 840 personnes) 
Poste/Missions : au sein d’une 
équipe de 7 personnes, vous 
réalisez les applications J2EE de 
l’Intranet et Internet de l’en-
treprise (gestion de contrats, 
gestion de sinistres, …). 
Contrat proposé :  CDI
Lieu : Ligugé (juste à côté de 
Poitiers). 
Formation / profil : BAC+5 en 
Informatique (Master ou Ecole 
d’Ingénieur). Vous avez mini-
mum une 1re expérience dans 
les nouvelles technologies. 
Autres connaissances appré-
ciées : UML, JAVA-J2EE, XSL, 
STRUTS et HIBERNATE. La connais-
sance de FLEX serait un plus.

poUR poSTULeR : 
envoyez 

votre candidature 
en indiquant 
la référence 
de l’offre à 

emploi@cg86.fr 
ou 

au Conseil général 
de la Vienne

Téléport 1
Arobase 1

86360 CHASSENEUIL 
DU POITOU

VRP 
H/F
Réf.16APoitiERs

Société : société nationale spé-
cialisée dans la vente directe aux 
particuliers. 
Poste/Missions : prospection et 
vente chez le particulier. 
Contrat proposé : CDI.
Rémunération (en € brut) : mi-
nimum garanti + frais + prime.
Lieu : Poitiers et Châtellerault. 
Informations complémentaires : 
2 postes à pourvoir par magasin. 
Formation / profil : vous êtes 
motivé(e). 
Expérience souhaitée : 
débutant(e) accepté(e).

Responsable 
d’exploitation aviaire 
H/F
Réf.14APoitiERs

Poste/Missions : sous la res-
ponsabilité du dirigeant, vous 
avez en charge :
- l’organisation du travail.
- la gestion de la production 
dans le but d’une recherche 
permanente d’amélioration 
des performances.
- la gestion d’une équipe tout 
en assurant le reporting et les 
relations avec la direction. 
Contrat proposé :  CDI temps 
plein.
Lieu : aux alentours de Saint-
Savin (86). 
Formation/profil : BAC+2 
ou expérience similaire. Très 
bonne connaissance techni-
que, travail en équipe et enca-
drement de personnel.

 Les offres d’emploi du 7



repères
sALon Bio

“Respirez la vie”
La 8e édition du salon Bio 
et style de vie “Respirez 
la vie” aura lieu du 28 
au 29 novembre aux 
Parc des Expositions de 
Poitiers, en présence de 
professionnels qualifiés 
et des spécialistes de 
l’alimentation bio, de 
l’habitat naturel et du 
bien-être.

ExPosAnts

150 participants
Pas moins de 
150 exposants 
participeront à l’édition 
2009 dans des 
domaines aussi variés 
que l’alimentation, 
le développement 
personnel, l’artisanat, 
l’habitat, le jardinage, la 
restauration, le matériel 
culinaire, l’ameublement, 
l’édition et la presse, le 
prêt-à-porter, le tourisme 
vert…

FRéQUEntAtion

10 000 visiteurs 
attendus
Après la 7e édition, 
qui avait attiré près de 
9 000 visiteurs, celle de 
2009 devrait répondre 
aux attentes d’un public 
qui veut allier saveur 
et sécurité alimentaire, 
éthique et respect 
de l’environnement. 
Comment et que 
consommer  pour 
préserver sa santé 
et l’environnement ? 
Comment construire ou 
améliorer son habitat 
afin de vivre dans un 
environnement sain 
et confortable ? Quels 
cosmétiques utiliser 
pour soigner son corps 
en douceur ? Autant de 
questions que se posent 
habituellement les 
visiteurs et auxquelles 
répondront les 
spécialistes.
Contact : 02 41 38 60 00.
www.respirezlavie.com.
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environnement

Niort accueille, les 
25 et 26 novembre, 
les rencontres des 
éco-industries, 
vitrine de la politique 
environnementale 
de la Région Poitou-
Charentes.  

n christophe mineau 
cmineau@7apoitiers.fr

Les rencontres des éco-indus-
tries en Poitou-Charentes, dont 
la cinquième édition prendra 
ses quartiers, les 25 et 26 no-
vembre, à Niort, constituent 
une vitrine de choix pour les 
professionnels. Ces derniers 
exposeront leur savoir-faire 
dans les domaines aussi variés 
que les véhicules électriques, 
les carburants de 2e et 3e gé-
nération, les bâtiments à basse 
consommation d’énergie, la 
méthanisation, soit autant de 
thématiques placées au cœur 
de l’actualité par la future 
Conférence climatique interna-

tionale de Copenhague. 
Le salon professionnel permet-
tra aux exposants de présenter 
et de valoriser leurs produits. 
De larges espaces y seront 
dédiés à l’éco-construction, à 
la maîtrise de l’énergie, aux 
énergies renouvelables, à la 
mobilité durable, aux organis-
mes financiers, aux assurances, 
à la formation et à l’emploi.
Les rendez-vous d’affaires se-
ront l’occasion de prospecter. 
Quant aux ateliers-conférences, 
animés par des experts scienti-
fiques et industriels autour des 
thèmes essentiels de l’état de 
la recherche, des tendances 
de marché et des innovations 
produits, ils seront un creuset 
d’informations et d’échanges.

En bref • Jeudi et vendredi  
25 et 26 novembre au Parc 

des expositions de Niort.  
Renseignement : 
Nadia  Bouzaara 

Tél. 05 49 44 09 99.

à l’agenda

Au rendez-vous
des éco-industries 

La société Effilios 
fait dans l’audit 
énergétique. Elle a 
vu son activité dopée 
par la volonté des 
collectivités locales 
de réduire leur 
facture énergétique.  

n christophe mineau 
cmineau@7apoitiers.fr

Depuis que le prix  
des matières premières 
énergétique s’est envolé 

et que l’Etat a pris des dispo-
sitions législatives pour inciter 
les particuliers, les entreprises 
et les collectivités locales à 
lutter contre toutes les formes 
de gaspillage, les sociétés spé-
cialisées dans l’audit d’énergie 
ont vu leur activité croître 
fortement.
C’est le cas de l‘entreprise 
Effilios basée à Saint-Benoît. 
Créée en l’an 2000 par Franck 
Jusiak, cette dernière s’est 
développée au rythme de 
l’augmentation du prix du fioul 
et du gaz, passant de un à cinq 

collaborateurs en trois ans. 
Les collectivités locales, dont 
bon nombre de bâtiments 
datent des années 70-80 
(mairies, salles des fêtes, 
gymnases, écoles…) sont 
particulièrement exposées à 
la problématique de l’énergie 
chère. Elles ont donc constitué 
une cible de choix pour Effilios 
et ses quatre chargés d’affai-
res. La société Effilios s’est en 

effet spécialisée dans l’audit 
énergétique des bâtiments 
publics. Elle peut aussi réali-
ser un conseil en orientation 
énergétique permettant de 
hiérarchiser les priorités. 

u  chauffage Moins cheR
“Les collectivités locales 
soumises à d’importantes 
contraintes budgétaires ont 
compris l’intérêt de mener un 

audit énergétique de leur pa-
trimoine immobilier. Et après 
avoir envisagé des solutions de 
substitution de leurs moyens 
de chauffage, elles ont voulu 
montrer l’exemple“, explique 
le Pdg.
Bon nombre d’entre elles se 
sont donc lancées dans une 
chasse au gaspi. Les audits 
réalisés permettent d’agir 
sur l’isolation et l’étude de la 
mise en place d’un moyen de 
chauffage plus économique.  
Ils sont basés, non pas sur  
la Réglementation Thermique 
(RT) 2005, mais sur l’anticipa-
tion de la RT 2012, qui devrait 
devenir la nouvelle norme du 
Grenelle 2. “Les logements 
construits à partir de 2013 
devront consommer moins 
de 50 kWh/m2/an“, précise 
Franck Jusiak, qui a toujours 
voulu devancer les évolutions 
législatives. 
Pour preuve, Effilios propose 
déjà à ses clients de réfléchir 
à la construction de loge-
ments passifs, voire à énergie 
positive.

énergie

effilios ou la chasse au gaspi

Franck Jusiak et sa société ont 
toujours une longueur d’avance.
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repères

A l’abri de 
l’effervescence 
hospitalière, le Fief 
de Grimoire fait de 
la prise en charge 
des grossesses 
et des troubles 
gynécologiques l’un 
des moteurs de son 
action.  

n nicolas boursier 
nboursier@7apoitiers.fr

Jeudi matin au Fief de Grimoire. 
Scène de vie ordinaire. Comme 
tous les mardis et les jeudis 
depuis l’ouverture, en 2008, 
du service d’opthalmologie, les 
consultations s’enchaînent. 
Dans les salles d’attente at-
tenantes, le chaudron est en 
ébullition. “Nous, nous n’en 

sommes pas encore là.” Sourire 
aux lèvres, Philippe Boisselier 
observe le spectacle à dis-
tance. Aux urgences comme 
en consultations gynéco-obs-
tétricales, la frénésie est gérée 
en flux continu. Le rythme de 
travail est donc dilué dans le 
temps. “Il n’en reste pas moins 
intense”, explique-t-il. 
Le Dr Boisselier est l’un des huit 
gynéco-obstétriciens – et l’un 
des quatre chirurgiens spécia-
lisés – de l’établissement. Les 
urgences, pour lui comme pour 
ses petits camarades, c’est tous 
les jours aux heures d’ouverture 
du Fief et une fois tous les huit 
jours pour les gardes de 24h. 
Comme tout bon service d’ur-
gences, celui-ci ne ferme ja-
mais. Sur les deux spécialités, 

il dispose chaque nuit d’une 
équipe de sages-femmes, 
d’un médecin accoucheur, 
d’un anesthésiste et d’un 
pédiatre prêts à inter-
venir pour la moin-
dre naissance 
ou pour le plus 
petit problème 
g y n é c o l o -
gique, de 
douleurs, 
d’infection 
ou d‘hé-
morragie. “En 
moyenne, nous devons faire 
face à une dizaine d’interven-
tions journalières”, souligne le 
médecin, en mettant en avant 
“des délais de prise en charge 
réduits” et un suivi personna-
lisé. Il évoque encore, comme 

partout, un recours parfois abu-
sif à l’urgence, mais veut croire 
en la “responsabilisation” de 
nos concitoyens. “Les modes 
de vie ont changé, regrette-t-il, 
et l’urgence est un joker.” Espé-
rons qu’une fois utilisé, il n’ait 
plus à resservir.

en clinique

Le Fief en son domaine

La gynécologie et 
l’obstétrique ne sont 
pas des milieux 
exclusivement 
réservés à la gent 
féminine. Depuis trois 
ans, Florian Poireault 
a trouvé son bonheur 
aux urgences du CHU. 

n nicolas boursier 
nboursier@7apoitiers.fr

Le verbe est le reflet du 
regard. Posé et sincère. 
Les deux brillent du même 

feu de la passion. “Je crois 
que pour s’épanouir dans ce 
métier, il faut un maximum de 
sensibilité.” Florian Poireault 
la respire. 
Depuis trois ans, l’homme 
sage-femme – “c’est quand 
même mieux que sage-hom-
me”, sourit-il – promène son 
entregent dans tous les ser-
vices de gynécologie et d’obs-
tétrique du CHU. Avec ce souci 
de servir son prochain en étan-
chant sa soif de découverte.  
Recalé il y a sept ans, pour 
quelques malheureux points, 
aux portillons de la reconnais-
sance médicale, l’enfant de 
Mirebeau a choisi la gynéco par 
conviction. “J’aime la femme, 
j’aime la maternité, j’aime le 
don de la vie, explique-t-il. Je 
me considère comme un ac-

compagnateur de naissances 
et c’est un statut qui m’enrichit 
pleinement.” 
 
u  la douceuR en plus
Au cœur d’une maternité de ni-
veau 3, donc offerte aux patho-
logies les plus lourdes et aux 
grossesses les plus difficiles, 
Florian est comme un poisson 
dans l’eau. “J’ai eu à gérer des 
cas extrêmes et je peux vous 
dire qu’aujourd’hui, cela me 
permet de relativiser beaucoup 

de choses, et dans mon métier, 
et dans mon existence.” 
Son ouverture aux autres l’a 
rendu plus fort et lui a donné 
l’envie d’avancer toujours 
plus loin sur le chemin de la 
connaissance. Dès cette année, 
il s’attellera à la préparation 
d’un diplôme universitaire sur la 
prise en charge des grossesses 
à risques. “Parce que continuer 
d’apprendre est le seul moyen 
de se remettre en question”, 
avoue-t-il. 

Florian a depuis longtemps fait 
abstraction de son postulat de 
“mâle” pour mieux optimiser 
sa recherche. “Passé l’effet de 
surprise, les patientes, hormis 
certaines femmes d’origine 
caucasienne qui ne supportent 
pas d’être touchées par un 
homme, réagissent finalement 
très bien. Certaines m’ont 
même dit que j’étais plus doux 
que mes collègues féminines.” 
A l’écouter évoquer sa passion, 
on s’en serait presque douté.

3/5        - 3e volet de notre enquête sur les urgences

La sage-femme 
est un homme

stAtistiQUEs
Cinq pour soixante
Comme Florian, ils sont 
cinq hommes (sur un pool 
de soixante sages-femmes 
au CHU) à s’immiscer dans 
l’intimité de la nature 
humaine, à donner la vie et 
à en sauver bien d‘autres. 

CHU
Urgences rénovées
Dirigé par le Pr Guillaume 
Magnin, le service 
d’urgences gynécologiques 
et obstétricales du 
CHU a été restructuré 
en septembre 2004. 
Les consultations sont 
accessibles sur deux 
niveaux, les programmées 
au -1, les non-programmées 
au 0, sur trois salles, 
deux de gynéco et une 
d’obstétrique. 
Répartis sur 1 200 m2, 
les blocs de gynécologie-
obstétrique comportent 
quant à eux trois salles 
d’opération, cinq salles 
de naissance, une de 
césarienne et une de soins 
de néotalogie équipée de 
matériels dernier cri. On y 
procède à 2 200 à 2 400 
accouchements par an. On a 
dépassé les 2 500 en 2008.

ADMinistRAtion
Documents à l’accueil
Grande évolution aux 
urgences gynéco-
obstétricales : les 
documents administratifs 
d’entrée et de sortie se 
remplissent désormais 
directement à l’accueil de 
l’unité. “Un énorme gain de 
temps”, explique Guillaume 
Magnin.

FRéQUEntAtion
Pas loin des 10 000 !
Pour la seule année 2008, 
les urgences gynécologiques 
et obstétricales du CHU ont 
enregistré... 9 235 passages.

ContACts
Les numéros à connaître
•  Urgences gynécologiques 

et obstétricales du CHU : 
05 49 44 37 98 

•  Information I.V.G. - 
Contraception urgences : 
05 49 44 46 46 tous les 
jours de 13h à 17h

•  Fief de Grimoire :  
05 49 42 29 29

Philippe Boisselier et ses collègues 
sont présents en permanence.

Florian Poireault, un homme dans un monde de femmes.
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“Arrivé en France en mars dernier, j’ai été frappé par la place que l’Etat français laissait à la 
liberté d’expression. Les Français ont cette sorte d’assurance qui leur permet d’exprimer leur 
mécontentement envers la politique. Entre la grève des agriculteurs, les manifestations contre la 
privatisation de La Poste et contre les plans sociaux… la France reste la championne du monde de 
la grève. 

Mais ici, quand la population n’est pas d’accord sur un sujet, elle s’exprime pacifiquement. Les forces 
de police n’interviennent qu’en cas de débordement. Dans mon pays, Madagascar, c’est différent.

Bloqué dans une impasse politique, l’Etat prône une liberté d’expression qui demeure utopique.  
Depuis son indépendance, le 26 Juin 1960, le pays a subi des revendications populaires cycliques, 
presque tous les dix ans, qui ont toujours mené à des fins sanglantes. Tous les dirigeants au pouvoir 
ont eu l’obsession de remplir leurs poches, sans jamais se soucier du bien du peuple. Les médias 
sont manipulés pour étouffer ces méfaits, les opposants terminent parfois en prison. La définition 
de la démocratie n’est pas la même partout dans le monde.”

Chronique  
Français Langue étrangère

La liberté d’expression 
d’ici et de là-bas

Hery Rakotonandrasana.

7 à Poitiers a 
choisi d’ouvrir 
ses colonnes aux 
étudiants étrangers 
actuellement 
inscrits à 
l’université de 
Poitiers. Cette 
semaine, Hery 
Rakotonandrasana 
souligne que la 
liberté d’expression 
s’avère beaucoup 
plus menacée 
dans son pays, 
Madagascar, qu’en 
France.

Bénévole au sein de 
l’Afev, Laila Khiar a 
pris l’année dernière 
sous son aile le petit 
Gemdrick, 6 ans. 
Entre soutien scolaire 
et sorties culturelles, 
cette expérience a 
confirmé sa vocation : 
devenir éducatrice 
spécialisée.  

n romain mudrak
rmudrak@np-i.fr

Laila Khiar n’est pas du 
genre à renier son passé. 
Cette jeune femme a 

grandi aux Trois-Cités, un 
quartier de Poitiers où se 
concentrent des centaines de 
familles immigrées et souvent 
désargentées. Plutôt bonne 
élève, elle a eu de la chance. 
Ses parents étaient capables 
de l’aider après l’école quand il 
le fallait. Mais ses petits cama-
rades n’ont pas tous bénéficié 
des mêmes atouts. 
Une fois entrée à l’université, 
Laila a décidé d’intégrer l’Afev 
(Association de la fondation 
étudiante pour la ville), une 
association qui propose aux 
étudiants d’apporter un soutien 
scolaire à tous les enfants qui  
en ont besoin. À 20 ans, s’en-
gager lui paraissait naturel :  
“Je n’ai pas grandi dans un  

milieu doré. Aujourd’hui, je 
peux aider d’autres jeunes 
à s’en sortir, alors je le fais  
à mon niveau.” 

u  ouveRtuRe cultuRelle
Après les vacances de la 

Toussaint 2008, la jeune étu-
diante en sociologie, titulaire 
du Bafa, a rendu visite deux 
fois par semaine à Gemdrick, 
un enfant arménien de 6 ans. 
Ses deux sœurs collégiennes 
avaient bien d’autres centres 

d’intérêt. Ses parents auraient 
aimé s’investir davantage dans 
la scolarité de leur petit mais 
ne maîtrisaient pas le fran-
çais. “Il fallait lui apprendre à 
écrire, à lire et à surmonter de 
gros soucis de concentration. 
Il faut dire qu’il n’avait pas 
de chambre à lui, alors les 
passages étaient fréquents”, 
raconte Laila. Au bout de trois 
mois, ce problème a disparu 
comme par magie. Ses notes 
ont progressé.
En parallèle, l’étudiante te-
nait à le distraire tout en lui 
offrant une belle ouverture 
culturelle : “Toutes les semai-
nes, nous sortions au cinéma, 
au musée, à la patinoire ou  
à la médiathèque. A la maison, 
à chaque fois que je déballais 
un jeu de société, les parents 
de Gemdrick vérifiaient si  
les devoirs étaient bien 
terminés. Ils recherchaient  
un soutien scolaire, pas du 
divertissement pour leur 
enfant.”
Cette année, l’Afev pourrait 
“confier un ado“ à Laila. Son 
rêve ? Devenir éducatrice  
spécialisée auprès des jeunes 
délinquants. “Mon carac-
tère est suffisamment fort  
pour cela”, assure la jeune 
femme.
Afev Poitiers - Sandrine Martin 

Tél. 05 16 39 11 87

soutien scolaire

Laila, étudiante solidaire

Laila Khiar multiplie les expériences afin 
de confirmer son choix de métier.

AFEV
Un guide de 
l’accompagnateur 
bénévole
L’Afev vient d’éditer 
un “Guide de 
l’accompagnateur 
bénévole” (9,90 €, 
128 pages) destiné à 
tous les étudiants qui, 
comme Laila (voir l’article 
ci-contre), souhaitent 
apporter un soutien 
scolaire aux enfants en 
difficulté. Cet ouvrage très 
clair délivre notamment 
quelques conseils sur la 
posture à adopter vis-à-vis 
de l’enfant, de sa famille 
et des enseignants.

sCiEnCEs
Un espace dédié aux 
métiers scientifiques
Le bâtiment Delta 
(Campus sud) de la 
faculté de sciences abrite 
depuis quelques jours un 
espace entièrement dédié 
aux carrières scientifiques. 
Ouvert aux étudiants mais 
aussi aux lycéens, ce lieu 
présente les débouchés 
d’une filière méconnue.

FinAnCEs
L’université, premier axe  
du grand emprunt
Parmi les orientations du 
grand emprunt définies 
par le rapport Juppé-
Rocard, l’université s’avère 
bien lotie. 16 milliards 
d’euros (MM€) devraient 
lui être réservés. 10 MM€ 
serviront à créer des 
“campus  d’excellence”, 
l’équipement des 
laboratoires mobilisera 
2 MM€ tandis que 
500 M€ seront affectés 
à divers moyens de 
“favoriser l’égalité 
d’accès à l’enseignement 
supérieur”. A suivre.

ViE étUDiAntE
19e Concours national
de l’oVE
Les participants au 
19e concours national 
de l’Observatoire de la 
vie étudiante doivent 
s’inscrire d’urgence. Ils 
ont jusqu’au 31 décembre 
pour envoyer leurs 
travaux de fin d’études 
aux organisateurs. Ces 
mémoires et autres 
thèses de niveau Master 
1 au minimum doivent 
porter sur les conditions 
de vie étudiante et 
proposer des pistes 
d’améliorations possibles. 
Le concours est doté de 
8 000 €. Plus d’infos sur 
ove-national.education.fr.
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matière grise

Violonistes virtuoses, 
les Russes Tatiana 
Tabachkova et 
Vitali Rasskazov 
terminent leur 
cursus universitaire à 
Poitiers. Rencontre.  

n romain mudrak
rmudrak@np-i.fr

Aquelques minutes de 
son entrée en scène, 
Tatiana a le trac. 

Qu’elle se produise au Bolchoï 
de Moscou ou dans cette petite 
salle de l’Ecole supérieure de 
l’image à Poitiers, cette jeune 
violoniste russe de 25 ans 
ressent toujours une appré-
hension particulière avant une 
première. “C’est le genre de 
bonne peur qui donne envie 
de se lancer. J’adore jouer 
devant le public”, assure-t-elle 
avec un accent ravissant bien 
que très prononcé. Avec son 
mari, elle est arrivée à Poitiers 
en septembre afin de suivre 

un cursus de musicologie à 
l’université.

u  double diplôMe
C’est lui, son époux Vitali, qui 
ouvre d’ailleurs le bal ce sa-
medi après-midi. Sa technique 
est époustouflante. Ses doigts 
tricotent sur le manche de 
son violon à la manière d’un 
Paganini. Musicien hors pair, 
cet artiste de 24 ans a déjà 
accompagné Placido Domingo 
à Moscou en 2008. Leur Master 
de l’école de Gnesin (la plus 
prestigieuse de Russie) et leurs 
connaissances instrumentales 
exceptionnelles leur ont per-
mis d’obtenir une dérogation 
pour venir étudier en France 
bien qu’ils ne disposent pas 
du niveau minimum en langue 
requis habituellement. Tous 
les deux ont intégré un double 
diplôme existant depuis deux 
ans. L’université leur dispense 
des cours théoriques. Quant au 
volet instrumental, il est en-

seigné par les professeurs du 
Centre d’études supérieures de 
musique et danse de Poitou-
Charentes (CESMD). En juin, 
ils auront ainsi en poche un 
diplôme leur ouvrant les portes 
des plus grands orchestres.
À eux deux, ils ont déjà en-
grangé de nombreux prix d’in-
terprétation au cours de leur 
jeune carrière. Tatiana a no-
tamment remporté le concours 
de sa ville de Samara, sur la 

rive de la Volga, à l’âge de… 
5 ans. 
Aujourd’hui, leur projet consis-
te à rester en France. Une très 
bonne nouvelle pour tous les 
amateurs de musique classi-
que. “On adore la France, ses 
professeurs de haut niveau et 
tous ses festivals”, s’enthou-
siasme Tatiana. Et la vitesse à 
laquelle ce couple apprend le 
français démontre sa volonté 
de s’intégrer rapidement.

université

Le Bolchoï à la portée
des poitevins

“Après avoir pris connais-
sance des annonces faites 
aux organisations syndicales 
le vendredi 13 novembre, le 
bureau de la Conférence des 
directeurs d’IUFM affirme sa 
consternation face aux pro-
positions des deux ministres 
en charge de la réforme de la 
formation et du recrutement 
des enseignants.” Le ton est 
donné dès les premières lignes 
de ce communiqué envoyé à la 
presse en fin de semaine der-
nière par la direction de l’IUFM 
Poitou-Charentes.
Dès le 16 septembre, le prési-
dent de l’université de Poitiers, 
Jean-Pierre Gesson, indiquait 
dans les colonnes de “7 à 
Poitiers“ que la réforme de 
la formation des enseignants 
constituerait le principal point 
d’échauffement de l’année uni-
versitaire en cours. La CDIUFM 
le confirme, en évoquant de 

“très mauvaises propositions” 
adoptées au terme d’une 
“parodie de concertation”. 
Le 13 novembre dernier, le 
groupe de travail, associant 
représentants ministériels et 
syndicalistes, n’est pas par-
venu à se mettre d’accord sur 
le contenu de la réforme. Entre 
autres causes, les masters sont 
jugés “inadaptés à la réalité 
du métier”. Dans l’état actuel 
des propositions, “c’est la 
polyvalence des professeurs 
des écoles qui serait  sacrifiée 
dans le nouveau dispositif. Il 
est implicitement prévu par 
la réforme que, même pour 
les  professeurs des écoles, 
des masters généralistes mo-
no-disciplinaires (exception-
nellement bi-disciplinaires) 
leur serviraient de formation. 
Or les professeurs des écoles 
enseignent non pas deux mais 
une dizaine de disciplines.”

iufm

Le débat sur 
la formation des 
enseignants relancé

Le projet de Vitali et Tatiana ? 
Vivre de la musique en France. 

bloc-notes
25 noVEMBRE
Le paradoxe de l’Erika, 
d’après “Les Contes 
de la richesse”, à 
20h30, à la Maison des 
étudiants. La Compagnie 
La Tribouille raconte 
le fonctionnement de 
l’économie mondiale avec 
ses paradoxes parfois 
révoltants. Réservation 
au 05 49 45 47 00 
(session de rattrapage le 
26 novembre).

3 DéCEMBRE
Soirée pop au Grand Café, 
à partir de 20h30. Invité 
d’honneur, le groupe 
Meringue, Alcohol and us.

5 DéCEMBRE
Blue Loden au Local. 
Concert musique et vidéo.

9 DéCEMBRE
Encore un match 
d’improvisation théâtrale 
proposé par la Ludi,  
à la Maison des étudiants. 
20h30. Ouvert à tous. 
5 €.
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repères
rugby

Fernandes ne dirait pas non
Alors que le Stade 
poitevin traverse une 
crise financière sans 
précédent, son ancien 
président, Manu 
Fernandes, porte un 
regard attristé et 
sans concession sur 
cette situation quasi 
désespérée.   

n christophe mineau
cmineau@7apoitiers.fr

Manu Fernandes, que vous 
inspire la situation du stade 
poitevin, un club que vous 
avez présidé pendant un 
peu plus de cinq ans ?
“Elle m’attriste, forcément, 
elle me désole même. J’aime 
ce club, même si je n’ai pas 
toujours à la bouche « les cou-
leurs noires et blanches ceci, 
les couleurs noires et blanches 
cela… » Ce ne sont que des 
mots qui ne se traduisent ja-
mais en actes. Maintenant, je 
dis à tout ceux qui se gargari-
sent : cessez de parler et agis-
sez dans l’intérêt du Stade !”

Quel regard portez-vous sur 
la direction du club ?
“Je crois que certaines per-
sonnes, qui ont été cooptées, 
contrairement à moi, qui ai 
toujours été élu, ont été un 
peu présomptueuses et sont 
allées un peu vite en besogne. 
Fallait-il accepter l’accession 
en Fédérale 1 ? 
J’ai lu dans la presse des pro-
pos étonnants du style, « Je 
m’autorise tout et je ne m’in-
terdis rien » ou encore «  Au 
club, l’ambiance est bonne, 
je vais la rendre excellente. 
» Ces phrases sonnent faux 

aujourd’hui, dans un contexte 
où le Stade joue sa survie et 
semble incapable d’honorer sa 
parole.” 

Quelles erreurs pointez-vous ?
“Enfin, tout le monde sait bien 
que le recrutement n’a pas été 
effectué par les entraîneurs, 

mais par les dirigeants. Et 
puis, je vous rappelle aussi 
que le président actuel et son 
vice-président ne voulaient 
pas garder le duo de coaches 
à la fin de la saison. Ils ont 
finalement dû renoncer à leur 
volonté de changement. Pour-
tant, je trouve que Frédéric 
Ribreau, Stéphane Durand et 
tous les joueurs font face dans 
ce contexte très difficile.”

Que pensez-vous de la 
proposition de souscription 
formulée par le président 
jean-Louis gautron pour 
sauver le club ?
“Bof… C’est une idée. Mais 
quand on a un cancer gé-
néralisé, ce n’est pas une 
souscription qui change 
grand-chose. Lorsqu’on lance 
une telle proposition, il faut  
savoir montrer l’exemple, payer 
de sa personne pour entraîner 
les donateurs derrière soi. Au 
comité directeur du 16 novem-
bre j’ai entendu qu’il suffisait 
que 5 000 Poitevins donnent 
30 e pour que le tour soit joué. 
Moi, j’ai dit : « Comme nous 
sommes trente autour de cette 
table, si chacun donne 5 000 
e, ça passe aussi. »”

Pensez-vous revenir à la tête 
du stade poitevin ?
“Cela ne serait envisageable 
que dans le cas où le pas-
sif serait comblé. Mais c’est  
vrai que je n’aurais aucun 
mal à convaincre une pe-
tite dizaine d’amis de rejoindre  
le club dans une perspec-
tive de nouveau départ. En  
huit jours de temps, je  
peux réunir 200 000 e avec une 
petite équipe de copains.”

Manu Fernandes assure pouvoir réunir 
200 000 euros en une semaine.

11, boulevard Jeanne d’Arc - 86000 poitiers
05.49.303.303 - www.extremebike.fr

RUgBy
Le stade sans répondant
La passe difficile des 
coulisses déteint 
immanquablement sur 
les résultats. Le Stade en 
a une nouvelle fois fait 
l’amère expérience, en 
s’inclinant lourdement 
à Vannes sur le score 
de 33 à 0. Quand bien 
même il se sauverait 
financièrement, il peut 
quasiment faire une croix 
sur son maintien sportif 
en Fédérale 1.

saint-georges
en progrès
Le drop de Grou n’a 
pas pu sauver l’Arc 
baillargeois de sa 
huitième défaite de 
la saison. Les plus 
optimistes apprécieront 
toutefois l’étroitesse 
du score (3-13) 
venu sanctionner la 
confrontation de ce 
dimanche avec Surgères, 
bon deuxième de la 
poule 3 Grand-Ouest de 
Fédérale 3. 

BAskEt-BALL
Le PB 86 dans les clous
Bien que déçu de 
sa courte défaite de 
vendredi soir contre le 
leader manceau (79-81), 
le promu poitevin peut 
se targuer d’afficher un 
bilan comptable cohérent 
de quatre victoires pour 
quatre défaites après huit 
matches. Son objectif est 
désormais de maintenir, 
au pire, cet équilibre d’ici 
la trêve des confiseurs. 
A son tableau de chasse, 
deux voyages à Cholet, 
samedi, et Roanne, le 
12 décembre, et deux 
réceptions, de Vichy, le  
5 décembre, et Dijon, le 
19, se profilent. 

Les filles en force
En venant à bout 
(69-55) de Rennes (B), 
les féminines du Stade 
Poitevin ont porté à six le 
nombre de leurs victoires 
cette saison (contre cinq 
défaites). A noter, sur 
cette dernière rencontre, 
les vingt-deux points de 
Rimbaud.



tout le sport
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repères
Créée en 2005, 
l’association Béruges 
Sport Nature a 
réellement pris son 
envol il y a un an. 
Avec cet unique credo 
pour moteur : courir 
pour le plaisir.   

n nicolas boursier 
nboursier@7apoitiers.fr

il était des premiers pas et 
des balbutiements hési-
tants. Il est devenu un vrai 

catalyseur d’énergie.
Président-fondateur de Béruges 
Sport Nature, Philippe Fillon est 
fier du chemin parcouru. Après 
trois années de piétinement, 
son club a trouvé sa vitesse de 
croisière. En s’échappant des 
sphères élitistes et de l’engre-
nage de la course à l’exploit, 
“BSN” a su rallier bon nombre 
de fidèles à sa cause.
Tous les dimanches matin, ils 
sont aujourd’hui une vingtaine 
de “cavaleurs”, confirmés ou 
néophytes, femmes et hom-
mes, jeunes et “aguerris”, à 
se dérouiller les guiboles à la 
fraîcheur des campagnes et 
sous-bois bérugeois, fontenois 
ou vouglaisiens. “On change 
de décor toutes les semaines”, 
prévient Monsieur le président. 
Le rite est en revanche immua-
ble : dès 9h30, tout le monde 
s’élance groupé et effectue 
ainsi, à un rythme peu soute-
nu, vingt à vingt-cinq minutes 
de balade collective. “Au-delà, 

chacun fait en fonction de ses 
aptitudes, poursuit Philippe. 
Mais jamais il n’est question 
pour les meilleurs d’en mettre 
plein la vue aux autres. Chez 
nous, ce qui prime, c’est la 
convivialité.”

u  enseMble a vouneuil
D’anciens footballeurs, comme 
Philippe, avouent avoir retrou-
vé une seconde jeunesse sous 
les couleurs de Béruges Sport 

Nature. Des couples disent 
avoir regoûté aux joies des 
plaisirs partagés. Certains se 
sont même surpris à voir leurs 
rondeurs s’affiner. Que deman-
der de plus ? “De nouveaux 
adhérents”, sourit Philippe 
Fillon. 
Dans quelques jours, un nou-
veau maillot estampillé va sortir 
des cartons. Les gens de “BSN” 
pourront l’étrenner sur la pro-
chaine course des Pères Noël, 

où le club a prévu de s’aligner. 
“On était déjà onze à partici-
per aux dernières foulées de 
Vouneuil, rappelle Philippe. Et 
on est tous arrivés ensemble. 
En 1h06 mais ensemble.” Fin 
décembre à Saint-Benoît, c’est 
encore groupés que les fondus 
de Béruges couperont la ligne. 
Satisfaits et fiers d’avoir donné 
leur maximum.

Béruges Sport Nature
Philippe Fillon - 05 49 53 44 13

loisirs

Béruges court pour le plaisir

Philippe Fillon présente les nouvelles couleurs de Béruges Sport Nature.

Le psoas-iliaque est 
le muscle le plus utile 
qui soit dans l’activité 
humaine.

n Denis laurens 
redaction@7apoitiers.fr

Le psoas-iliaque  participe à 
la stabilité et la protection de 
la colonne lombaire face aux 
multiples pressions, cisaille-
ments et torsions que nous lui 
faisons subir chaque jour. Sa 
puissance et sa capacité à se 
contracter au moment où il le 
faut, quand il le faut, le rendent 
indispensable aux gestes justes 
et au placement du corps dans 
la meilleure posture. 

Mais sollicité en permanence, il 
devient vulnérable. L’hyperto-
nicité résultant de cette situa-
tion l’amène parfois à des excès 
de pression sur la colonne. Les 
problèmes de dos sont là pour 
nous le rappeler.
Il existe des exercices d’éti-
rement pour diminuer ces 
tensions. Celui que nous 
vous présentons reste le plus 
efficace.            
Position de départ : couchez-
vous sur le dos sur un plan dur 
comme une table haute. La 
jambe gauche (si l’on prend 
comme exemple l’étirement 
côté gauche) sera placée dans 
le vide, latéralement à la table, 
la jambe droite fléchie sur le 

côté, son pied au niveau du 
genou gauche. Les bras sont 
en extension, les mains sous 
la tête.
Consignes : vous restez dans 
cette position 30 secondes en 
expirant doucement, puis vous 
changez de côté et vous le faî-
tes de chaque côté 2 à 3 fois. 
Le bas du dos se cambre. C’est 
normal. Toutefois, il ne faut pas 
exagérer. Si vous ressentez la 
moindre gêne, placez votre pied 
gauche sur un appui comme un 
coussin pour réduire la hauteur 
et donc l’extension de hanche. 
Si vous n’avez pas une table 
haute, utilisez votre lit. Mal-
gré une hauteur limitée, cela  
peut déjà suffire pour bien éti-

rer ce psoas.
L’étirement peut se ressentir 
dans le dos (sensation douce), 
devant la hanche ou encore et 
en même temps sur les adduc-
teurs droits.
Remarque : il existe d’autres 
exercices pour étirer ce muscle, 
en particulier debout ou en 
position de fente avant. Le tort 
de ces postures debout : elles 
favorisent la charge du poids du 
corps sur la jambe dite libre qui 
doit équilibrer l’ensemble pour 
étirer le côté opposé. Le pro-
blème de cette charge est né-
faste pour un bon relâchement 
musculaire, ce qui est contraire 
au principe des étirements de 
récupération.

santé

L’étirement du psoas iliaque

VoLLEy-BALL
Coupe de France :
le stade en quart
Victorieux samedi d’Ajaccio 
(3-0, 25-12, 25-23, 25-15), 
le Stade poitevin a récidivé 
samedi, en huitième de 
finale de la coupe de 
France, en dominant l’ASUL 
Lyon sur le même score de 
3-0 (31-29, 25-19, 25-22). 
Les All blacks se sont ainsi 
qualifiés pour les quarts, 
en compagnie de plusieurs 
poids lourds de Pro A : 
Tours, Montpellier, Cannes, 
Tourcoing, Toulouse, 
Beauvais et... Nice, qui a 
éliminé le champion de 
France en titre, Paris (3-1).

FootBALL
Exit Poitiers
Le Poitiers FC (CFA 2), 
dernier représentant de 
la Vienne au stade du 
7e tour de la Coupe de 
France, a longtemps cru 
tenir sa qualification, en 
menant 2-0 sur le terrain 
de Romorantin (CFA) 
et en tenant encore le 
nul à six minutes de la 
prolongation. Las, trois 
buts sont venus anéantir 
ses espoirs, les locaux 
s’imposant au final 5-2. 

jaunay-Clan au super
Superbe exploit de 
Jaunay-Clan au 5e tour de 
la coupe du Centre-Ouest.  
Les pensionnaire de 
2e division se sont offert 
le scalp des Deux-Sévriens 
de Chanteloup (PL) au 
terme de la série de tirs au 
but, conclue sur le score 
de 4 à 1. A l’issue de la 
prolongation, le score était 
de 5-5.

HoCkEy-sUR-gLACE
Poitiers et Rennes 
dos à dos
Malgré une entame de 
partie positive et des 
occasions plus nettes 
que leurs adversaires, 
les Dragons ont dû se 
contenter du match nul, 
à domicile, contre Rennes 
(4-4). Ce résultat n’en 
permet pas moins aux 
Poitevins d’éliminer les 
Rennais de la course aux 
play-offs et de se relancer 
avant un très alléchant 
derby contre Niort.
Poitiers – Rennes : 4-4 
(2-4, 2-0, 0-0)
La marque : Lateule (2), 
Aussenac (1), Rey (1)



musique
TAP
•  Christophe en concert, 

vendredi 27 novembre à 
20h30.

La Hune
•  “Je m’voyais déjà”, mercredi 

25 novembre à 20h45.
•  Lynda Lemay, dimanche 

6 décembre à 18h.
•  Grands Corps Malade, jeudi 

17 décembre, à 20h45.
Buxerolles
•  Carine Reggiani, samedi 

28 novembre à 20h30.
Quinçay
•  “Du rire aux larmes”, dans 

le cadre de Balade en voix, 
samedi 28 novembre à 20h30.

Nieuil l’Espoir
•  Afri’cabaret le jeudi 

26 novembre à 19h30, 
vendredi et samedi 27 et 
28 novembre à 20h30 à Nieuil 
l’Espoir.

Auditorium St-Germain
•  Le souffle nomade, jeudi 

26 novembre à 20h30.
Notre Dame
•  Concert de Noël, samedi 

12 décembre à 20h30 animé 
par le groupe vocal d’Iteuil.

 
FesTiVAL
Trois-Cités
•  “Ecoutez voir !”, jusqu’au 

11 décembre.
•  Concert de Noël par la chorale 

et l’orchestre de l’Université de 
Poitiers mercredi 16 décembre 
à 20h30.

 
THeATRe
TAP 
•  “Appris par corps”, mardi 24, 

mercredi 25 à 20h30 et jeudi 
26 novembre à 19h30.

Espace Mendès France
•  Histoire de genres et 

d’ombres, du 30 novembre au 
5 décembre.

CiNemA
•  Festival OFNI, du vendredi 13 

au dimanche 22 novembre.

eXPOsiTiONs
Saint-Benoît
•  Art naïf haïtien, du 

25 novembre au 17 décembre 
au Dortoir des Moines.

Confort Moderne
•  “Le Bel Accident” de Lang/

Baumann et Vincent Ganivet, 
du mercredi au dimanche, 
de 14 à 19h et les soirs de 
concert jusqu’au 20 décembre.

•  Tout autour de Babel, jusqu’au 
28 novembre.

Espace Mendès France
•  Changement climatique et 

développement durable 
jusqu’au 23 mai.

Ateliers des Quatre Roues
•  Exposition vente d’art et 

d’artisanat d’Art, du 7 au 
31 décembre au 163, rue des 
Quatre Roues. Tous les jours 
de 17 à 20h. Samedi, 14h à 
20h. Dimanche de 10h à 12h 
et de 14h à 19h.

mARCHes De NOeL
•  Ligugé : les 5 et 6 décembre 

avec l’association Magnificat 
et une exposition sur le thème 
“La vie de famille”. 

•  Saint-Benoît : le 19 décembre 
dans le bourg.

7 à faire
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Les 32e Rencontres 
Henri-Langlois 
annoncent une 
semaine riche 
en découvertes 
cinématographiques 
et révèleront ceux qui 
feront le cinéma de 
demain…

n christophe mineau
cmineau@7apoitiers.fr

Les chiffres parlent d’eux-
mêmes. Avec le visionna-
ge des 1284 films reçus de 

cinquante pays, dont quarante 
auront finalement été retenus 
pour participer à la compéti-
tion, le Festival international 
des Ecoles de Cinéma bat tous 
les records. “On a vraiment 
senti, cette année, une très 
grande envie des jeunes réali-
sateurs du monde entier d’être 
vus, d’aller à la rencontre de 
leur premier public”, se réjouit 
Luc Engélibert, le directeur ar-
tistique des Rencontres.  
Ces quarante films, - “la crème 
de la crème”, selon Luc Engé-
libert-, parmi lesquels vingt-
cinq fictions, huit animation, 
six documentaires, seront 
répartis en onze programmes 
d’1h30 et présentés à deux re-
prises. En ouverture, le public 
aura même droit au dernier 
Coppola, “Tetro”, salué  par la 
critique.

u  “points de RencontRes”
Cette année, les rencontres 
Henri-Langlois promettent donc 
de réserver un grand cru. Après 
l‘Afrique, la 32e édition mettra 
à l’honneur l’école asiatique, à 
travers sept écoles du cinéma 
du Cambodge, d’Indonésie, 

des Philippines, de Singapour, 
de Thaïlande et du Vietnam. 
Outre la projection des qua-
rante films en compétition, le 
Festival International des Eco-
les de Cinéma présentera ses 
“Docs d’Europe”, ses “Leçons 
de cinéma”, ses séances spé-
ciales, son éducation à l’image 
via une initiation des élèves 
de tous âges. Sans oublier ses 
rencontres et ses tables rondes 
avec les professionnels du 
7e Art. 
La compétition offrira aux festi-
valiers une semaine de cinéma 
riche en découvertes, tous gen-
res et esthétiques confondus. 
Fidèle à la ligne qu’il s’est choi-
sie depuis plusieurs années, le 

festival fera la promotion des 
écoles françaises et étrangères 
et ouvrira une fenêtre sur la 
création cinématographique 
actuelle, révélant les cinéas-
tes de demain. “Poitiers est 
vraiment devenu le point de 
rencontres des écoles et des 
pédagogues du cinéma”, 
confirme Denis Garnier, le di-
recteur de la Scène Nationale 
de Poitiers, organisatrice des 
rendez-vous cinématographi-
ques depuis 2004. 
Pour les jeunes réalisateurs 
qui tentent leur chance, les 
RIHL constituent un beau 
début de carrière. Car après 
elles, d’autres grands festivals 
comme Cannes, Clermont-

Ferrand ou Angers récompen-
seront les jeunes cinéastes 
primés à Poitiers. 
Personne n’a oublié que Nas-
sim Amaouche, sacré en 2004 
dans la cité poitevine avec “De 
l’autre côté”, a décroché le 
Grand Prix de la semaine de la 
critique à Cannes.
32e Rencontres Henri-Langlois 
du 4 au 12 décembre au TAP, 
6, rue de la Marne et au TAP 

Cinéma, Place du Maréchal 
Leclerc.  Tarifs :  

3 € la séance, 20 € le pass 
avec le catalogue (15 € 

réduit). Avant-première :  
5 €. Proclamation 

du palmarès samedi 
12 décembre à 18h30 au TAP.

cinéma

Le cinéma à bonne école

Nassim Amaouche a été sacré en 2004 avec “De l’autre Côté“.

bloc-notes

Quinçay

Balade en voix
Dans le cadre de l’édition 2009 du festival “La Balade en voix, 
du rire aux larmes” organisée par Quintus Vox, l’ensemble vocal 
de Quinçay accompagnera, en première partie, François Godard 
et “L’Inquiétant suspendu”.
Dans ses contes et chansons, où la tendresse et la dérision sont 
très présentes, François Godard transforme l’Histoire en histoires, 
à travers l’exemple de Marc, le poilu imaginaire embarqué dans 
les mutineries de 1917.
Ce spectacle, fort, poignant et d’une grande humanité, retrace 
l’histoire d’un jeune poilu, résistant par hasard ou par amitié, qui 
détourne une valse populaire parisienne connue de tous pour en 
faire la Chanson de Craonne, la tragédie des insoumis du Chemin 
des Dames… 

Samedi 28 novembre à 20h30 à la salle des fêtes 
de Quinçay. Entrée, 10 et 8 euros.

Poitiers – Blossac

salon de la revue
Comme il le fait depuis 1992, le Comité de Quartier de Blossac 
organise son Salon de la revue et du livre anciens aux Salons 
de Blossac. Vingt exposants, venus de toute la région Ouest, 
participeront à cette 16e édition. 
En cette année anniversaire des premiers pas de l’Homme sur la 
Lune, le Comité de Quartier de Blossac, du Bourg Saint-Hilaire et 
de Rivaud organise une conférence sur la « conquête spatiale » 
à l’Espace Mendès-France, vendredi 27 novembre.
Jacques Villain, ingénieur, historien, membre de l’Académie de 
l’air et de l’espace, présentera cette conférence via son ouvrage 
“Dans les coulisses de la conquête spatiale”, paru en 2003.

Salon de la revue et du livre anciens, dimanche  
29 novembre aux Salons de Blossac. Rue de la Tranchée  

à Poitiers. Conférence à l’Espace Mendès-France,  
vendredi 27 novembre à 20h30.



techno
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Au fil des années, 
l’entreprise Google 
a atteint une taille 
et une influence 
inégalables. Tour 
d’horizon de cet 
empire en quelques 
chiffres. 

1998. Deux étudiants de l’uni-
versité américaine Larry Page 
et Sergey Brin, créent Google 
presque dans l’anonymat. 
20 000. Soit le nombre de col-
laborateurs de Google dans le 
monde aujourd’hui. 
1. Pour alimenter son moteur 
de recherche, Google a bran-
ché l’équivalent d’un million 
d’ordinateurs en réseau. 
8. Soit, en milliards, le nombre 
de pages web recensées sur  
le moteur de recherche le  
plus utilisé au monde. Elles  
sont traduites en 35 lan-
gues. Par ailleurs, un milliard 
d’images sont hébergées sur 
Google. 
100. Comme le nombre de pro-

grammes proposés aujourd’hui 
par Google. En plus de son mo-
teur de recherche, Google met 
à disposition des internautes 
un service de messagerie (G 
Mail), un navigateur Internet 
(Chrome), des services de 
chat en ligne (Talk), des outils 
de bureautique (Google doc), 
le planisphère du XXIe siècle 
(Google earth)... Et ce n’est 
qu’un début !
30.000. Soit le nombre de 
moteurs de recherche existant 
sur le marché à ce jour. Avant 
l’avènement de Google, le 
leader s’appelait Alta Vista. Qui 
s’en souvient encore ? 
10. Le géant Google affiche 
ostensiblement ses 10 valeurs 
cardinales auprès de ses sa-
lariés. Certaines ont de forts 
accents bibliques. Exemple :  
“Faites ce qui est juste, pas 
ce qui est mal”. “L’innovation 
technologique est notre sang” 
ou encore “Notre agissons 
pour améliorer et changer le 
monde”. 

en chiffres

Un empire de 
dimension mondiale

Google, le moteur de 
recherche numéro 
1 dans le monde, 
donne des sueurs 
froides aux éditeurs 
et auteurs français. 
En cause : sa capacité 
à numériser tous 
les ouvrages de la 
Terre... avant de les 
commercialiser.         

n arnault Varanne
avaranne@np-i.fr

La semaine dernière, Pas-
cal Migayrou-Desfarges 
a donné une conférence 

à l’Espace Mendès-France sur 
“la nébuleuse Google et ses 
incidences sur les métiers du 
livre”. A l’invitation du Cen-
tre du livre et de la lecture  
en Poitou-Charentes, ce spé-
cialiste reconnu de la prospec-
tive technologique s’est livré  
pendant une heure et demie  
à un état des lieux des en-
jeux de ce sujet ô combien 
d’actualité.   

La numérisation des livres ? 
Auteurs, éditeurs et biblio-
thèques français y sont évi-
demment favorables mais 
pas forcément avec les règles 
du jeu du numéro 1 mondial 
du Web. “Ils refusent d’entrer 
dans l’accord proposé par Goo-

gle, à savoir une numérisation  
gratuite contre un accord global 
avec les éditeurs et auteurs, 
qui ne seraient rémunérés 
qu’à hauteur de 63%, le reste 
revenant à Google”, explique 
Pascal Migayrou-Desfarges. 
Du reste, Google a renoncé  

la semaine dernière à numé-
riser -pour le moment- les  
livres non anglo-saxons et 
donc à la diffuser sur Google 
books. 
Jusqu’à quand ? Adepte de la 
“démocratisation du contenu”, 
la firme de Mountain View 

a les moyens (financiers) de 
faire plier ses opposants. “Goo-
gle peut décider de numériser 
tous les contenus et jouer la 
stratégie du fait accompli avec 
des risques de procès à la clé. 
Mais Google va plus sûrement 
négocier éditeur par éditeur”, 
se persuade le consultant de 
l’agence Retiss. 

u  une histoiRe  
de gRos sous

La Bibliothèque nationale 
de France serait proche d’un 
accord avec le moteur de 
recherche. La BNF dispose 
d’une subvention de l’Etat de 
5 millions d’euros pour numé-
riser ses ouvrages alors qu’il 
lui en faudrait “entre 50 et 80 
millions.” Faut-il le préciser  ?  
Les ouvrages numérisés se 
retrouveront à partir de février 
2010 sur Google Librairie (un 
service payant) en exclusivité 
pendant au minimum 15 ans.  
150 000 ouvrages français 
auraient déjà leur version 
électronique.

numérisation

Google, vraie menace pour le livre ? 

La volonté de Google consiste à numériser tous les 
ouvrages du monde de manière à “démocratiser le savoir”.
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Christiane 
Rembeault s’est 
fait une spécialité : 
transformer les 
poches plastiques 
des magasins 
en chapeaux, 
napperons et 
autres appliques 
décoratives.   

n nicolas boursier 
nboursier@7apoitiers.fr

ses souvenirs s’arrêtent à 
l’année 1997. “Oui, c’est 
là que j’ai commencé”. 

Christiane Rembeault manie le 
crochet depuis des décennies 
lorsqu’elle fait une rencontre  
qui va bouleverser sa vie. 
“Cette dame faisait de tout 
avec des poches plastiques 
récupérées ici et là. Elle m’a 
initiée et je n’ai plus lâché le 
morceau.”

Depuis douze ans, Christiane 
empile ses œuvres. Des 
napperons à n’en plus finir, des 
boîtes à bijoux, des pots pourris, 
des appliques murales, des 
chapeaux. “J’ai même fait celui 
de Geneviève de Fontenay.” Et 
tout ça à partir d’une denrée 
unique : le plastique des poches 
des commerces. “La base de 
cet art, c’est le découpage”, 
explique-t-elle. 

u  tRois expos  
à l’année

Le secret de la réussite de 
Mme Rembeault réside en 
effet dans sa capacité à 
couper des lanières régulières 
sans aller trop loin dans son  
acte d’“incision” et sans 
dégrader le matériau. “Après, 
c’est du pur travail de crochet”. 
Autrement dit un jeu d’enfant 
pour elle.

Dans sa belle maison de 
Pouzioux-la-Jarrie, la passion 
a rejoint l’obsession. “C’est 
au moins deux heures  
par jour et tous les jours”, 
concède Christiane. “Il y a  
en partout”, appuie son 
mari. Normal puisque l’artiste  
n’a fait que trois expos  
cette année (Le Porteau, 
Coulombiers et les Arènes) et 
puisqu’elle ne vend quasiment 
pas. “Alors j’entasse”, sourit-
elle. 
Jusqu’à quand ? “Jusqu’à ce 
que j’en aie assez ou que les 
magasins ne distribuent plus 
du tout de poches aux caisses. 
Elles commencent d’ailleurs à 
se faire rares.” 
Allons donc. Même en 
pleine pénurie, on est prêt à  
parier que notre “recycleuse 
de l’art” saura trouver de quoi 
mettre encore la main à la 
poche.

côté passion

“Recycleuse de l’art”

“
“

La base
de cet art, 

c’est le découpage 

a BELiER • Vous trouverez votre 
partenaire distant. Vous pour-

rez réaliser de bons placements. 
Top niveau de votre forme, mais at-
tention aux claquages. Votre travail 
vous comble et vous amène à de 
nouvelles responsabilités.

b tAUREAU • Un conseiller fami-
lial pourrait vous aider. Peut-

être allez-vous trouver une nouvelle 
source de revenus. Vos chevilles 
sont fragiles. Période exaltante dans 
le milieu professionnel. 

c géMEAUx • Un peu d’imagi-
nation renforcera vos liens 

amoureux. Les opérations finan-
cières peuvent attendre. Défenses 
immunitaires affaiblies, attention à 
vous. Aboutissement de vos projets 
professionnels.

d CAnCER • En amour, vous vivez 
l’extase. Attention aux achats 

impulsifs. Gare aux kilos qui s’ins-
tallent, ils seront difficiles à déloger. 
C’est le moment de lancer vos pro-
jets professionnels. 

e Lion • Les couples ronronnent. 
Il faut solutionner les situations 

financières complexes. Vous échap-
pez aux virus grâce à votre vitalité. 
Côté travail, ne vous endormez pas 
sur vos lauriers, mais brillez.

f ViERgE • Disputes et réconcialia-
tions. Vous êtes optimiste, mais 

ne risquez pas vos finances. Allégez 
vos repas. Votre dynamisme sera 
précieux dans votre travail.

g BALAnCE • Petite houle dans les 
couples. Si vous voulez vendre 

un bien, n’attendez pas. Vous êtes 
en forme alors restez-y en man-
geant léger. Vous vous noyez dans 
le travail, mais aérez-vous un peu 
de temps en temps.

hsCoRPion • Amour avec un 
grand A. Essayez d’économiser 

cette semaine. Attention aux petits 
virus qui vous guettent. Les astres 
soutiennent vos initiatives et vos 
affaires progressent.

isAgittAiRE • Petite brouille dans 
les couples. Faîtes confiance aux 

professionnels pour vos placements. 
Bonne forme. Les sportifs devront 
privilégier les échauffements pour 
ne pas avoir de mauvaises surprises. 
Votre travail vous convient.

jCAPRiCoRnE • Unisson dans vo-
tre couple. Des investissements 

importants en vue. Gorge fragile, 
couvrez-vous bien. Professionnel-
lement, vous vous attaquez à des 
affaires difficiles avec brio.

mVERsEAU • Très bonne entente 
conjugale. Initiatives financiè-

res intéressantes. Vous êtes dyna-
mique et énergique. Le travail vous 
stimule.

nPoisson • Vous n’êtes pas sur 
la même longueur d’onde. Vous 

réussissez à équilibrer votre budget. 
Ménagez votre épiderme. Excellente 
perspectives professionnelles, on va 
vous mettre en avant.
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Solutions des mots croisés du précédent numéro
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“Centre-ville” express
Autour de la place Leclerc, retrouvez treize artères 
de l’hypercentre de Poitiers. Etes-vous capables de 
les rétrouver ?
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météo

7 au jardin

Re 7

Le Buxerollois Bernard Texier est adepte 
des méthodes naturelles. Il nous délivre 
aujourd’hui ses bons conseils pour 
fertiliser les sols.

Chef du restaurant le Saint-Fortunat à 
Neuville-de-Poitou, Fabien Dupont est 
adepte d’une cuisine créative. Il veut 
apporter un maximum de plaisir à sa 
clientèle.

Pour Bernard Texier, “la culture biolo-
gique est optimale, lorsqu’on couvre le 
sol d’engrais verts ou encore en lais-
sant des paillages d’été pendant tout 
l’hiver.” 
Il précise : “Une couverture du sol avec 
des matériaux décomposables fournit 
une alimentation variée aux vers de 
terre, stimulant leur activité.”
Mais, pour le jardinier de Buxerolles, 
“les adeptes des labours devront dé-
compacter en grosses mottes les sols 
lourds et argileux avant les grands 
froids. Les alternances de gel et de 
dégel termineront la dislocation et 
l’émiettement de la terre. 

Au printemps, un simple passage de 
la grelinette ou du croc à fumier achè-
vera le nivelage. En revanche, les sols 
légers sableux ou limoneux exigeront 
un bêchage au printemps, les pluies 
hivernales ayant contribué à tasser et 
compacter la terre.” 
Le dernier message de Bernard Texier 
est clair : “Dans les cultures bio, il ne 
faut pas oublier que les engrais organi-
ques nourrissent le sol et non les plan-
tes. C’est la digestion des vers de terre  
et des bactéries contenus dans le  
sol qui crée les sels minéraux et les 
oligo-éléments qui nourrissent les 
plantes.”

Au menu du chef aujourd’hui, un carré 
de porcelet mousseline de cèleri à la 
vanille Bourbon au jus de viande de 
Xérès.

Ingrédients pour 4 personnes
600 à 800 g de carrés de porcelet 
déjointé
Une ½ boule de céleri
Un ½ litre de lait
100 g de mascarpone
Une gousse de vanille Bourbon
1 tranche de lard fumé
1 échalote
10 cl de fond de veau
1 cuillère de vinaigre de Xérès.

Etape 1 • Préparation de la mousseline
Eplucher le céleri coupé en dés et le faire 
cuire dans un demi-litre de lait salé. Re-

tirer après 20’ de cuisson. Mixer avec le 
mascarpone, ajouter la gousse de vanille 
Bourbon et rectifier l’assaisonnement.

Etape 2 • jus de viande de xérès
Faire suer les échalotes et le lard fumé 
et déglacer au vinaigre de Xérès. Ajouter 
le fond de veau, saler et poivrer. Laisser 
cuire 5 à 6 minutes à feux doux. Filtrer 
dans une passoire.

Etape 3 • Cuisson du carré de porcelet
Rôtir le carré de porcelet au four pré-
chauffé à 180°C. Saler et poivrer avant 
d’enfourner pendant 10 à 15 minutes.

Dressage
Découper deux belles côtes par personne. 
Faire des quenelles avec la mousseline 
de céleri, puis déposer un trait de jus de 
viande. Servir bien chaud.

La fertilisation des sols

Carré de porcelet mousseline de céleri 
à la vanille Bourbon 

Coach déco

Spécialiste de la déco événementielle, 
chez les particuliers et les 
professionnels, Nathalie Laporte 
propose conseils et astuces pour vous se 
rendre la vie plus facile. Au programme, 
l’aménagement de votre chambre. La maison est divisée en deux grandes par-

ties : l’espace social et l’espace privé. Avouez 
que si vous êtes fiers de faire visiter votre 
nouvelle cuisine ou votre salon fraîchement 
relooké, peu de gens ont franchi le seuil de 
votre chambre, espace intime s’il en est. Ré-
sultat : la chambre est souvent délaissée en 
termes de décoration. Pourtant, il est impor-
tant pour votre équilibre et votre sommeil de 
profiter d’un espace propice à la détente et au 
cocooning.  
Tout d’abord, faites vous plaisir, c’est VOTRE 
pièce, laissez libre cours à votre imagination. 
Quelques conseils : évitez la prédominance de 
motifs surchargés et de couleurs trop vives qui 
pourraient atténuer la sérénité de la pièce. 
Privilégiez la qualité de la literie et changez 
ensemble matelas et sommier. Quant à la lar-
geur du lit, voyez grand,  car les morphologies 
ont évolué ces dernières décennies.  Exit le 
140. Pensez au 160, voire au 180! Travaillez 
un éclairage tamisé, sauf là où il est réelle-

ment fonctionnel : pour lire, pour trouver 
ses vêtements dans le placard par exemple. 
Actuellement, la tête de lit est LA tendance 
phare : en tissu, cuir, bois, peinture, sticker, 
récup, panneaux décoratifs, papier peint… La 
liste est longue. Choisissez-la en harmonie 
avec l’atmosphère de la pièce. Le bout de lit 
vient élégamment faire écho à cette tête de 
lit (pouf, banc, coffre, étagère couchée…) : 
outre l’esthétisme de cette solution, cherchez 
le côté pratique (rangement, assise). Si vous 
disposez d’un placard ou dressing, veillez à 
ce qu’il soit fermé (porte, rideau, paravent, 
paroi…) afin de ne pas avoir vue sur vos 
vêtements (et sur un éventuel désordre !). 
N’hésitez pas à changer vos parures de lit, une 
nouvelle couette, des oreillers et la nuit paraît 
plus douce. Et si le Feng shui vous intéresse, 
le respect de quelques principes pourra vous 
aider à mieux dormir.
Il ne me reste plus qu’à vous souhaiter une 
bonne nuit !

Pour une chambre harmonieuse
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7 à lire
n Cathy Brunet

LeS VISAGeS
L’intrigue • Propriétaire d’une 
galerie d’art à New-York, Ethan 
Muller découvre les dessins de  
l’artiste Victor Crack, véritable 
génie du portrait, aujourd’hui 
disparu. Mais un jour, un flic à 
la retraite reconnaît dans cer-
tains de ces visages, les traits 
d’enfants victimes d’un tueur 
en série quarante ans plus tôt.  
Ethan va alors mener sa propre 
enquête qui va le conduire 
bien plus loin qu’il ne l’aurait 
imaginé…

Notre avis • Si vous ne 
connaissez pas encore Jesse 
Kellerman, venez vite le dé-
couvrir avec ce polar haute 
tension, élu meilleur thriller de 
l’année par le New York Times. 
Écrit à la première personne, 
servi par une intrigue impecca-
blement construite et particu-
lièrement captivante, avec ses 
flashback et ses multiples re-
bondissements, ce roman vous 
tiendra en haleine jusqu’à la 
dernière ligne. Les 472 pages 
s’avalent en quelques jours.

“Les visages”
par Jesse Kellermann

Editions Sonatine
Sortie : 15 octobre 2009.

 mercredi b9° e12°

 jeudi h8° h12°

 vendredi h8° h12°

 samedi h9° h14°  

 dimanche h8° h12°

 lundi h6° h10°
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7 à voir

20 
pLACeS

A gagner

7 à POITIERS vous fait gagner 20 places pour 

l’avant-première “Paranormal Activity” projetée 

au MEGA CGR de Buxerolles dans la nuit du 

samedi 28 au dimanche 29 novembre à 0h15.

pour gagner une place, envoyez vos coordonnées (nom, prénom, adresse…) par email : elodie@media-pass.fr Dépêchez-vous. Il n’y en aura pas pour tout le monde !!

Retrouvez tous les programmes des cinémas sur www.7apoitiers.fr

BUxERoLLEs

Twilight 2, duel entre monstres
Kristen Stewart et Robert Pattinson reviennent sur les écrans pour le deuxième chapitre 
de Twilight qui séduira, uniquement, les plus “mordus” du genre.

une chose est sûre, bella, la jeune héroïne de la saga twilight, manifeste une 
fâcheuse tendance à tomber amoureuse des monstres. Dans le chapitre 2, 
intitulé “Tentation” et sorti mercredi dernier au cinéma, la belle est abandonnée 
par edward, le vampire au visage pâle qu’elle aime passionnément. résultat : 
cette lycéenne, perdue à Forks, petite ville pluvieuse de l’etat de Washington, se 
rapproche de son discret ami Jacob, qui s’avère être en fait un… suspens !
en l’absence de son bel étalon aux yeux ambrés, bella court un vrai danger. elle 
reste poursuivie par Victoria. Heureusement, Jacob, musclé et tatoué, veillera sur 
elle jusqu’au retour d’edward. une rivalité va naître. Deux hommes, une femme… 
trois possibilités. a vous de choisir la vôtre. un indice : tous ceux qui trépignent à 
l’idée de voir bella transformée en joli vampire devront encore patienter…
les adolescentes et autres jeunes femmes de 15 à 25 ans (qui remplissaient 80% 
de la salle mercredi dernier) apprécieront forcément ce Jacob au torse nu, ainsi 
qu’edward, toujours aussi mystérieux. en revanche, les sceptiques pas tout à fait 
séduits par le charme naturel du vampire relèveront sûrement les lourdeurs d’un 
“Je t’aime, moi non plus” interminable. certains passages prêtent même à rire.
 n Chronique Romain Mudrak

aurélie, 29 ans, Poi-
tiers :  “ Les dialo-
gues sont trop longs, 
on tourne en rond. 
Je trouve également 
que les scènes d’ac-
tion manquent, c’est 
frustrant. En fait, ce 
deuxième volet ne 

fait pas avancer l’histoire. En revanche, 
la bande originale est bien trouvée. 
C’est quasiment la seule chose à retenir 
de ce film.”

benoît, 31 ans, Poitiers :  
“Je suis déçu. Le réalisa-
teur Chris Weitz a massa-
cré l’histoire. Du coup, le 
livre et le film n’ont plus 
rien à voir ensemble. La 
fin, notamment, est tout 
à fait différente. Trois ou 
quatre scènes sont par-

ticulièrement ringardes. Dans l’une d’elles, 
Edward et Bella courent dans la forêt comme 
Laura Ingalls dans La Petite maison dans la 
prairie. De quoi achever le film.”

clémence, 15 ans, Poi-
tiers :  “Ce deuxième cha-
pitre est fidèle au livre. 
Il est beaucoup moins 
cul-cul que le premier qui 
présentait uniquement 
une histoire d’amour. 
Malgré deux ou trois réfé-
rences, on retrouve moins 

l’esprit de Roméo et Juliette mais ce n’est pas 
plus mal. Les scènes tournées à Valterra sont 
particulièrement intéressantes et celles avec 
les loups sont bien faites.”

Ils ont aimé… ou pas

“Twilight, chapitre 2 : Tentation‹“. Film fantastique américain de Chris 
Weitz avec Kristen Stewart, Robert Pattinson, Taylor Lautner. Durée 
2h10. Au Méga CGR de Buxerolles et au CGR Castille à Poitiers.   

A l’affiche
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Rachel atout cœur
Rachel Jeannot. 
23 ans. Civraisienne 
d’origine, Poitevine 
d’adoption. Candidate 
régionale à l’élection 
de Miss France 
2010, le 5 décembre 
prochain à Nice…

n nicolas boursier 
nboursier@7apoitiers.fr

ses 23 ans portent déjà 
haut la fierté de tout 
un peuple. Des plaines 

civraisiennes, où résident ses 
parents et sa sœur de 17 ans, 
Cassandra, aux plages de ga-
lets niçoises, où elle sourit à 
sa nouvelle vie de princesse 
de l’élégance, Rachel Jeannot 
a tissé la trame d’un scénario 
idyllique.   
On la savait jolie. Elle se 
découvre radieuse. Depuis 
son “élection surprise” du 
28 octobre dernier à Soubise 
(Charente-Maritime) et son 
entrée hésitante dans le giron 
protecteur du comité Miss 
France, la demoiselle dévore 
à pleines dents le nanan servi 
par le destin. “Je goûte chaque 
minute de cette formidable 
expérience.” 
L’étonnement de la consécra-
tion a donc fait place à l’émer-
veillement de la compétition. 
Quand bien même la belle 
ne se sent pas l’âme d’une 
guerrière, elle se dit prête à 
relever le gant, “pour défendre 
le plus loin et le mieux possi-
ble les couleurs régionales”. 
Sans retenue. Sans angoisse. 
“Parce qu’à trop se poser de 
questions, on en arrive à ne 
plus être soi-même.” L’idée 
l’épouvante. Rachel abhorre 
le superficiel. “Ce que j’aime-
rais par dessus tout, rit-elle, 
c’est d’apparaître à l’élection 
telle que je suis, naturelle et 
sincère.” Naturelle, sincère et 
assurément intelligente.
 
u un aveniR ensoleillé
BTS d’assistante de direction 
en poche, Rachel Jeannot a 
intégré il y a peu la vie active, 
comme chargée de clientèle 
dans l’entreprise de téléphonie 
CCA International, basée au 
Futuroscope. Et elle s’est par 
là-même résolue à voler de 
ses propres ailes, en installant 
ses pénates sur Poitiers. 
Le rêve vient de frapper à sa 
porte. Il élargit aujourd’hui son 
horizon. “Mon métier me plaît 

beaucoup, l’ambiance est gé-
niale, mais je ne peux pas nier 
que ce que je vis actuellement 
me donne à réfléchir.” 
Pour quelqu’un qui ne se pose 
pas de question… “Ce que je 
veux dire, insiste-t-elle, c’est 
que lorsqu’on a mis un pied 

dans le monde de la mode et 
du luxe, on ne peut qu’envisa-
ger d’y mettre un jour le corps 
tout entier.”
L’ambition donne des ailes. 
Pour Rachel, l’élection de Miss 
France peut être un tremplin. 
Ou une fin. “Je ne raisonne 

pas en termes de résultat. Si 
je suis dans les douze, je serai 
avant tout contente pour mes 
proches et pour la région que 
je représente. Pour le reste… 
Disons que mon avenir ne se 
résume pas à un vote. Encore 
heureux.” 

A chaque jour suffit sa peine. 
Rachel est déjà tout à sa joie 
d’en être. De cette sarabande 
du charme à la française. De ce 
show pailleté qui promet d’em-
braser le Nikaïa de Nice au soir 
du 5 décembre et de tenir en 
haleine des millions d’aficio-
nados devant leur écran. “Je 
ne me fais pas une montagne 
de tout cela”, prévient, plutôt 
sûre d’elle, notre miss.
 
u  belles, belles, belles…
Après une semaine de dépay-
sement total en Martinique, 
où balades en buggy, séances 
photos, cours de yoga et visite 
“inoubliable” de l’Îlet du Loup 
Garou ont bercé son quotidien, 
la petite (euh, 1,73 m tout de 
même !) Civraisienne aux longs 
cheveux noirs et au regard de 
braise est depuis samedi à pied 
d’œuvre sur la Promenade des 
Anglais. 
Chorégraphies à gogo pour les 
douze prochains jours. Même 
pas peur ! “J’ai fait un an de 
hip-hop et un autre de mo-
dern jazz, vous croyez que ça  
va m’aider ?” Décidément, 
la miss Poitou-Charentes 
2009 rigole de tout. Même 
la concurrence des trente-six 
autres beautés qui l’entourent 
ne l’empêche pas de dormir. 
“Allez, ce n’est qu’un jeu. Et 
puis, de toute façon, elles sont 
toutes belles.” Eh oui, m’sieurs 
dames, toutes. A commencer 
par la Miss Picardie, l’une des 
favorites annoncées, qui par-
tageait la chambre de notre 
ambassadrice en Martinique. 
“Oui, elle est très jolie et 
en plus hyper sympa. Rien  
que pour toutes ces rencon-
tres, je ne regrette pas cette 
aventure.”
De Civray à Nice, de Soubise à 
Fort-de-France, les rêves d’en-
fant de Rachel ont définitive-
ment pris corps. Qui sait si le 
plus beau n’est pas à venir… 
Votez pour elle !

Miss France 2010, le 5 décembre 
2009 en direct du Nikaïa de Nice.

Jury présidé par Arielle Dombasle, 
entouré de Jean-Paul Gaultier, 

Mareva Galanter, Miss France 1999, 
Jimmy Jean-Louis (...). Pour la 

première fois, Miss France 2010 sera 
désignée par un vote 100% public

parmi les cinq finalistes. Le chanteur 
britannique Robbie Williams se 

produira au cours de la cérémonie.

Retrouvez sur notre site 
www.7apoitiers.fr l’aventure de 

Mathilde Muller, Miss
Poitou-Charentes 2009, 5e dauphine 
de Miss France, en lice pour le titre 

de Miss International en Chine.

A trop se poser de questions, 
on en arrive à ne plus être soi-même. “
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